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La Douma russo a discuté , hier
mardi , le projet .d>dremfl ..MJ?88I...en
réponse au discours da trône.

Le ton en est fort respectueux vis à-
fis de la personne da monarque , mais
trôs ferme sur ce qui const i tue le désac-
cord. L'adresso réclame la représenta-
iion da pays par le suffrage universel ,
l'exercice de la puissance législative par
la Douma , de concert avec le czar , la
responsabilité des ministres devant la
Douma, en un mot le régime tel qu'il
est établi dans les pays constitutionnels.

Hier mardi, a eu lieu ia rentrée du
Reichsrat autrichien . La séance devait
avoir une importance considérable par
le discours-programme du nouveau
président du ministère , le prince
Hohenlohe.

Ls « prince rouge », le charmeur , a
consacré sa réputation. Il avait réassi à
négocier un compromis entre les partis
sar la question de la réforme électorale
instituant le suffrage universel. Après
avoir annoncé ce résultat, le prince
Hohenlohe a dit espérer qae l'accord
se ferait aussi sar les autres questions
nationales. Il a été beaucoup applaudi.

Le Reichsrat discutera vendredi les
déclarations gouvernementales. On au-
gure favorablement du débat qai va
s'ouvrir. Pourquoi François-Joseph n'a-
t-il pas produit plus tôt son magicien
Hohenlohe î

Les catholiques allemands sont " en
pleine activité. Ces jours-ci a eu lieu, à
Berlin , le septième congrès des sociétés
Windthorst, et à Barmen, la réunion du
Centre des provinces rhénanes.

Da 3 au 6 juin, encore à Berlin , se
réunira la douzième assemblée fédérale
de la Fédération scolaire catholique na-
tionale, à laquelle Sont inscrits, en
Prusse seulement, plus de 15,000 mem-
bres. A la fin du mois d'août, se tiendra
à Essen le Congrès général des catholi-
ques allemands, qui promet un aussi
beau succès que celui de l'année der-
nière à Strasbourg.

Le Congres comportera .cette année
une innovation intéressante ; il y aura
une réunion populaire où l'on exécutera
des chants et des compositions dus
exclusivement à des poètes et musiciens
catholiques.

Dans sa dernière réunion à Berlin, le
Windthorstbund a proposé de tenir le
Congrès général catholique de 1907 à
Berlin, pour la première fois. La propo-
sition est bien accueillie par la presse.
Berlin est non seulement la capitale de
l'Allemagne, mais elle se trouve par sa
situation au centre de l'Empire. D'autre
part, Berlin a une population catholi-
que de plus de 200,000 âmes et trois quo-
tidiens catholiques très répandus.

La Germania salue la proposition
avec transport et annonce la prochaine
constitution d'un comité d'organisation.
La Ligue évangélique va crier à la pro-
vocation ultramontaine ; peu importe ;
elle marquera d'autant plus l'importance
dn Congrès.

La place de l'extrême-gauche du Par-
lement italien est vide. Les députés so
cialiste;;. les réformistes comme les ré-
volutionnaires, ont démissionné, ainsi
que nous l'avons dit, pour protester
contre le gouvernement dans la répres-
sion des troubles. Le président Bian-
cheri a déclaré vacants leurs collèges
électoraux. Ils voulaient en appeler au
pays ; ils réclamaient les élections gé-
nérales ; ils devront se contenter d'élec-
tions partielles, qui risquent de leur

être défavorables. La plupart ne sont
pas sûrs d'ôtre réélus. VAvanti s'est
empressé de publier à côté des noms
des dépatés démissionnaires le nombre
de voix qa'ils ont ea aax dernières élec-
tions. L'organe socialiste tenait à ra-
fraîchir la mémoire de ses lecteurs.
Mais il est possible que les électeurs
abandonnent des candidats qui les re-
présentent si mal et réunissent lears
voix sar les compétiteurs qui s'annon-
cent déjà. Les députés socialistes se
trouvent pinces et leur beau geste à la
Chambre poarra leur coûter cher.

Trois députés socialistes seulement
ont refasé de donner lear démission.
Ils ont été immédiatement déclarés traî-
tres aa parti. Mais l'an d'eux a avancé
nne si bonne raiion poar rester à la
Chambre qu'il n'y a que de mauvais
cœars pour n'en ôtre pas touchés. Il a
fait savoir par la voie de la presse que
sa santé ne lai permettait pas de démis-
sionnai

Jusqu'ici, ceux qui voulaient se soi-
gner sortaient de l'arène parlementaire
si féconde en neurasthénies et en mala-
dies de cceur. Mais ce député socialiste
ne se laissait pas émouvoir par les émo-
tions des autres. Quand il était à la
Chambre, il se recueillait et restait pa-
cifi que.

D'ailleurs, la plupart du temps, il n'y
était pas : il promenait dans sa petite
ville son flegme de désabusé et sa gloire
de député. Et, finalement , son refas de
démission n'est pas si paradoxal qu'il
paraît ta premier abord, II x jugé que
l'agitation électorale à laquelle il de-
vrait se livrer pour reconquérir son
siège n'aurait pour résultat que d'abré-
ger sa vie et peut-être de terminer sa
carrière.

L'Osservatore romano publie un dé-
cret du cardinal vicaire, Pietro Respighi,
qui défend de vendre, de lire ou de
retenir le livre récemment para de
l'abbé Houtin : La question biblique au
XX"* siècle.

On se rappelle qa'on précédent ou-
vrage du même auteur: La question
biblique chez les calholiques de France
au XlX a> siècle, a déjà été mis à
i'Iadex.

L'abbé Houtin prétend faire de la cri- ',
tique pure et simple, sans toucher au-
ornement au dogme, « une critique toat .
court, une exégèse tout court, c'est-à- j
dire indépendante des systèmes de ,
théologie qui la faussent en divers sens
contradictoires ». Poar un croyant qui
exerce sa critique sur la Bible, c'est là
une utopie dangereuse. Après l'abbé
Loisy, l'abbé Houtin s'y heurte pour la
seconde fois.

Les journaux de Paris ont tous, ce
matin, de petits entrefilets pour annon-
cer que M. Doumer ne se présentera
plus comme président de la Chambre.

Cette détermination était à prévoir
depuis le résultat des élections fran-
çaises. M. Doumer s'est affirmé , dans
sa campagne électorale, comme ant i -
blocard et, tout en affirmant qu'il était
entré dans la franc-maçonnerie, il a
flétri l'œuvre néfaste de la secte.

Le Bloc et la franc-maçonnerie ayant
encore une fois triomphé, M. Donmer
était condamné. Il connaît ses hommes,
il a supputé le nombre des voix qu'il
pouvait encore recueillir. Comme dans
le songe de Balthasar, son nombre a été
trouvé trop léger et il a interprété que
sa présidence serait donnée aux Mèdes
et aux Perses, c'est-à-dire au Bloc et à la
franc-maçonnerie. M. Henri Brisson
s'est immédiatement avancé pour dire :
« L'homme de la présidence c'est moi ! »

M. Brisson sera président de la Cham-
bre. Cette présidence, on la lui donnera
pour ne pas lui faire de la peine et

aussi parce que M. Henri Brisson est
digne de s'asseoir autour de l'assiette
au beurre.

M. Doumer ne perd pas du temps à
se regretter.
- Cet arriviste qui ne se trouve plus
sur l'omnibus gouvernemental , fait
déjà ses efforts pour y monter de nou-
veau. Une note dans l'officieux Matin
dit qu' « on sait trop quelle est la poli-
tique de M. Doumer et quelles sont ses
idées sur le groupement désirable des
partis à la Chambre pour croire qu'il
cherchera à faire, au début de la légis-
lature et sur une question de personne,
une coupure dans les fractions républi-
caines qu'il croit appelées à s'entendre
pour le bien de la République et du
pays ». Cela signifie que M. Doumer ne
veut plus être le candidat des modérés
contre un candidat du Bloc.

M. Doumer se résigne à faire une
pénitence publique à la porte de l'église
biocarde. 11 rentrera quand on le lui
permettra. Quelle belle àme I

La rhétorique est fort utile , ces
temps-ci , à M. Jaurès pour prouver que,
dans la future Cbambre française , les
socialistes ne lâcheront pas les radicaux
et radicaux socialistes tout en les
lâchant et qu'ils les lâcheront tout en
ne les lâchant pas.

Que ne consulte-t-il M. Guesde , le
pontife du parti socialiste I Mais, ne
parlez pas de Guesde à Jaurès. Il lui
pèse comme un cauchemar. Les élec-
tions ont apporté à M. Jaurès denx
graves causes de chagrin : la première,
c'est de n'avoir eu, sur le marquis de
Solages , qu'une majorité contestable,
et de n'avoir pas vu triompher M. Eu-
gène Motte contre Jules Guesde. Mais
le bonheur n'est pas de ce monde, pense
mélancoli quement M. Jaurès, tout en se
reprochant presque de se servir de sen-
tences aussi cléricales. •-

Le Grand-.Orient de France lance à
tous les Frères une circulaire pour les
inviter à s'employer immédiatement à
procurer une situation au capitaine
Mollin, qui, sur les ordres du général
André, avait organisé le système des
fiches aa ministère de la guerre et qui a
dû démissionner, sacrifié par le général
André lni-même.

L exécution du pope Gapone est con-
firmée. Nous en donnons plus loin le
récit dramatique qu'en fait, dans le
Matin, M. Alexandre U/ar, très rensei-
gné sur les affaires de Rassie.

t Mgr Léonard Haas
Hommages de la presse. — Las funérailles.

Les Etats diocésains et la auccssslon.
La presse catholi que saisie dédie à 1a

mémoire de Mgr H UM ies articles oéarolo-
giques tout vibrants d'émotion, où revit,
dans ses plos nobles traits, la grande et
touchante flgare da prélat défont

En première ligna, Us joarnaox parais-
sant dans le diocèse de Bâle, ula qoe le
Valerland , la Pays , le Volhsblatt da
Bâle, les Nachrichten de Zong, le Wœch-
ter de Frauenfeld , abondent naturellement
•a (caveain de ia vie do pieox évêque.
Toutefois, en dehors da diocèse , les N. Zùr-
cher Nachrichten et l'Oslschtceis ns sont
pu moins emprtsiéi qoe la Liberté &
retracer lee êpl-odea marquants de cette
belle existence.

Divers journaox protestants, tels qae la
N. Gazette de Zurich, rendent également
hommage aux qualité* d'esprit et de ccenr
de Mgr Haai et relèvent notamment le fait
qoe, malgré tonte l'orthodoxie de sa doc-
trine et toate la fermeté de «on caractère,
l'évêque défont n'a en aoeon conflit avec
IeB gouvernements, même radicaux et pro-
testante, dts cantona diocésains,

Le corps est expoie dans ia chsptHe
Saint-Pierre, près dn palais épiscopal. La
cérémonie des facérsilles aura lieu & la ca-
thédrale Saint Oar*, demain jeudi, ft 10 heu-
res da matin. C'est le R°" Prince Abbé
d'Einsiedeln qoi prononcera l'or&hon fanè-
bre. Mgr Peri-MorcsSni, administrateur
apostolique du Tessin, célébrera l'eG . :¦ pon-
tifical de Requiem.

Eitnite la dépouille mortelle de l'évêque
sera transportée à Hoiw, canton de 1,7.-
cerne, tù se fera la sêpaltare. Mgr Haas a
demandé â êlre enseveli dans sa paroisse
d'origine, au milieu des siens. Il était resté
très attaché aux braves paysans de son
village natal tt il avait largiment contribué
à l'érection de la nouvelle église d'Hoiw.
Les institutions charitables et iea pauvres
de ia paroisse ont aassi cosna sa générosité.

Las conditions particulières dans lesquel-
les s'accomplit l'élection de l'évêque de
Bâle nons eogsgent ft rappeler les forasli-
té* qni sont prescrites par Je Concordat de
1828.

Le droit électif appartient aa chapitre
cathédral, qai se compose de 5 chanoines
résidents et de 9 chanoines non résidents, ft
la tête desquels fonctionne! un Prêt Of. Le
candidat doit faire partie du clergé diocé-
sain. Il reçoit du Saint Siège l'institution
canonique. La Bulle pipale de 1828 prévoit
que l'élection doit se faire dans les trois
mois après la mort de l'évêque, mais elle ne
dit rien de l'intervention des gouvernements
diocésains. Ce n'est que plos tard qu'an
Bref da Pape a admis cette intervention.

Poar l'électioa de Mgr Hits, il a été
procédé eomme sut :

Le Chsiiire cathédral s'est réuni, au
palais épiscopal de Scleure, pour arrêter
une l.' s -.a de six candidats. Une beure plus
tard, la conférence des délégués des gouver-
nements a ouvert sa séance ft l'hôtel do
gouvernement soleurois. Elle a rayé trois
noms dans la Hâte. Battaient en élection
MU. Eggensîhwyler, prévôt de Soleure,
Nietlispach, doyen de Wohlen, et Haas,
supérieur da Sémiuaire de Lucerne. Le
lendemain, 11 juin 1888, le Chajîire una-
nime portait soa choix sur Mgr Haas.

U est probable que les choses ss passeront
de la même manière cette fois.

Les gouvernements de Berne, Schafihotse
et des deux Bâle n'ayant plus de relations
cffiiielles avec l'êvêthê de Bâl«, le droil
de retrancher les candidats non agréables
ne sera exercé que par les cinq cantons de
Lurerne, Soleure, Atgovie, Thurgovie et
Zoug

Entre révolutionnaires
La lin de Gapone

Dans un journal de Paris, M. Ui.-.r ra-
conte l'exécution de Gspone, trsître au
parti révolutionnaire misa II rappelle d'a-
bord la part prépondérante d a pope aux
maniieatatiens de Saint Pétersbourg, du 22
jsnvisr 1905 : B» faite ft l'étranger ; la bam
boche de Gapone ft la Côte d'Azur ; son re-
tour clandestin en Russie, où il vint se
mettre an service de M. Witte et de la po-
lice (il était devenu le commensal du chei
de la police secrète) ; enfin, la grosse trahi-
son qu'il médita et qai le perdit.

Gaj_ _ .no alla trouTsr uu Ingénieur révolu-
tionnaire qui l'avait faarj le ?2 janvie r 1905
et qui était devenu un de ses amis intime». Et
11 lul proposa d'organiser un guet-apens cù ils
attireraient trois chefs dn parti révolution-
naire pour lss livrer k la police. Ces trois
c h e f s , qu'il désignait nommément , étaient des
terroristes que le gouvernement se proposait de
condamner à mort dès qu'il les tiendrait.

L'inginienr tut stupéfait. Il demanda & réflé-
chir et fixa un second rendez vois à Gapone, le
priant d'y amener le chef de police , Rstch
koviky. Entra temps, l'ingénieur avertit ls
parti révolutionnaire , lss victimes désignées et
aussi le comité propre de parti de Gapone. Les
révolutlonnalrss décidèrent de se rendre au
rendsx-voua et de tner Gapone et Ratcbkovj ky
à 1a fols. Mais Ratcbkovsky sut la prudence ds
refaser le rendes vous.

L'ingénieur fixa un autra rendez-vous < dé-
finitif » à Gapone , dsns une maison de campa-
gne située à Ozsrkl, le Meudon de Saint Péters-
bourg. L'entrevue eut lieu le 10 avril , à six
heures do soir. (Japons et l'Ingéaieur ôialsnt
ssuls dans la sallo à manger ; mais, dans une
pièce y attenante, se trouvaient quatre membres
du parti gaponlste, délégués par le comité, aves
pleins pouvoirs pour as constituer en tribunal
réTolutionnaire , en cas de nécessité.

La conversation fut longue. Pour faire cau-

ser'l'ancien prêtre, l'Ingénieur demanda da
nombrenx détails sur le guet apens à organi-
ser. Gapone avait pensé à tout Les trois chefs
ne pouvaient échapper si le concours del'ingé-
nieur était assuré. L'Ingénieur aborda la ques*
tion d'argent. Gapone, qni sans doute devait
pour sa part toueber une somme beancoup
plus élevée, lul offrit 20,000 roubles. L'autre,
se disant deçà , marchanda. Gspone flt alora
miroiter l'espoir de versements beaucoup plus
importants pour des affaires analogues k en-
treprendre , nne fois le coup réussi. Et 11 ajouta
que tout était ei bien préparé qu'eux deux
resteraient forcément k l'abri de tout soupqsn
de la part des révolutionnaires.

A l'Ituteat même, l'ingèatear frappa violent-
ment sur la table et s'exclama :

— Eh blsn ! noa. Tu n'es qu'uu traître Im-
monde et ]e te livre à la Justice révolution-
naire 1

Aussitôt les quatre délégués ouvriers firent
irruption et ligotèrent l'ex-pope. Puis lia se
constituèrent en trib mal et le soumirent k un
Interrogatoire serré. Gapone , terrifié , crut
peut être qa'en avouant tout 11 sauverait sa
vie.

On adressa aussitôt un procès-verbal de sea
aveux. Lts moins graves concernent les faits
suivants : Gapone a discrédité le parti ouvrier
en recherchant le contact de la police. Jl a
troajp é les rérolutionn&lret du mouds entier
en se faisant passer pour martyr , au moment
cii il était déjà en posseislon de son décret
d'amnistie. Celle cl, il l'a achetés en proposant
de ss mettre au ser vice de la police. Il a'est joué
de son propre parti en lul dissimulant son
retour en Rassie. Il l'a trahi en falaant croire an
gouvernement qu'il inclinerait ce parti à la
politique réactionnaire.

Mais voici les aveux graves :
Gapone reconnut avoir volé 20,000 roubles

(53.003 francs) qui lui avalent été remis pour
lea syndicats ouvriers. Et 11 avoua la tentative
de corruption sur l'ingénieur révolutionnaire,
k l'effet de livrer i ls police , contre une somme
déterminée et dans des conditions qui auraient
entraîné lear condamnation à mort , trois chefs
de l' « Organisation de Combat ». Snbsidlaire-
ment , il convint qu'il avait voula allécher l'Ingé-
nieur par ia perspective de trahisons ulté-
rieures. . .

Après avoir signé ee reloutable document,
Gapone fut sur-le-champ condamné k la mort
immédiate. Le principal motif de la condam-
nation a été, selon les déclarations des « Justi-
ciers >, ce fait que Gapone vivant aurait
constitué un danger de mort permanent peur
un grand nombre de personnes impliquées
dans le mouvement révolutionnaire et Insur-
rectionnel.

Le malheureuj , ligoté, n'eut pas le temps de
is .île. ion désespoir. Il n 'y eat aucun»Jette.
On le .' . i: '.; et ou i'élrcngU k l'aide d'une corde.
La mort fat rapide. Oa fouilla le cadavre.-Oa
trouva uoe clef du coffre-fort du Crédit lyon-
nais de Saint-Pétersbourg et un portefeuille
contenant 500 roubles. Oa accrocha le cadavre
au plafond, au milieu de la pièce, au crochet
de la suspension absente. Et , tranquillement ,
l'on a'en alla.

Ua des 6xécntears eupc.ru k Bsrlin les ob-
jets saisis sur la victime et , de là, ies réexpédia
k M. Margoulins , avocat de Gapone.

Une chaire en sornonne
nour M*> CurlB

Le conseil de la faculté des sciences de
Paris, ft la Sorbonne, vient de'se'prononcer
pour l'attribution ft M™ Curie de la chaire
qu'occupa son mari, le révélateur da radium.
Le ministre de l'Instruction pabliqae est
décidé ft ratiû :r cette décision. M™* Carie
sera donc ia première femme admise, en
France, àa haut enseignement.

Le successeur ûe Makonnen
Le dedehas Macllms , fils aîné da rai

Makonnen , eat nommé gouverneur général
du Harrar.

NOUVELLES RELIGIEUSES
Le Conjrès mariai d'Einsisde/n

Le Saint Père a adressé aux promoteurs da
Congrès msrlal dBtcsleiela lo bref saivant :
A Nos chers Fils Jean Kleiser, Protonotalre

spoitollqar , et Joseph Guyot , promoteurs da
Coogrèi mariai qui doit se tenir i l'Abbaye
das Ermites, en Suisse.

PIE X, PAPE
Chers Fil», salut et bénédfotion apostolique.

C'est avec la plus grande Joie que Nous
voyons se réunir , tous les dsax ans, un Congrès
de tout l'univers en l'honneur de l'auguste
Mère de Dieu ; acte qoi répond parfaitement
au zèle dont Nous sommes animé Nons même
k l'égard de la Très Sainte Vierge. A l'approche
dn Jour  où le Congrès va se tenir cetta année.
chez les très fidèles catholiques da la Salua ai
dans la vénérable demeure dea Er«lte», deNotre propre mouvement , et avec plaisir, Noua
Nons empressons de venir féliciter les promo-
teors de oette assemblés et leur exprimer la
Joie que Nous avona éprouvée , en apprenant
lea matières qui doivent y être soumises k
la discussion. En outre . Nous reconnaissons
comme étant surtout tic i propre k augmenter
la piété envers la Mère de Dieu, et ft rendre



plus parfaits la vie des fidèles , la décision que
vous aves prise de ne pas donner à ce Congrès
d'autre caractère que celui d'être entièrement
pratique, et conforme aux recommandations
adressées par Nous au Congrès Mariai de Rome.
Nous louons hautement cet excellent projet;
car non seulement 11 est la preuve éclatante
que vous êtes guidés par la religion et l'utilité
pratique, mais il fait jaillir en quelque sorte la
pleine certitude que les travaux que vous allex
entreprendre ea saivant Nos directions, ne
seront pas sans fruit. Cependant Noua croyona
devoir aussi recommander à votre Congrèi ce
que Nous avions déjà recommandé k celui de
Rome. C'est pourquoi Nous exhorions vivement
les congressistes k lalassr de côté les qusstlona
inutiles , vaines et impraticables, pour ne cher-
cher qu'i fomenter et i professer les vertus
morales par lesquelles seules les hommes peu-
vent faire connaître et reproduire la sainteté
de la Vierge. SI, en effet, résumant ainsi fort
bien tous les sujets qae vous traiterez, Nous
pensons que Marie aat le modèle de la vie chré-
tienne, tout l'effort du Congrès doit tendre
assurément k porter jusqu'aux extrémités de
la terre one Impulsion nouvelle, qui excite et
amène lea fidèles i Imitée la Mère da Dieu, avec
un zèle plua vif encore qu'auparavant. Parmi
lu sujets qui seront traités dans 1* Congrès,un
grand nombre de choses mériteraient Notre
approbation et Nstre louange; mais Nous ns
voulons paa passer saas silence plusieurs
parties de votre programme, qui Nous ont
particulièrement et grandement réjoui, telles
que celles-ci : enraciner plus profondément
dans les ftmes, en même temps que la dévotion
envers la sainte Vlerg», le dévouement envers
Nous et le Siège de Pierre ; favoriser la réunion
de Congrès mariais dans toutes les nations et
dans toutes les provinces ; diffusion plus éten-
due de traités ou de livres sur la Vierge Mère
de Dlea ; encoureger les fidèles qui , par piété,
veulent se rendre en pèlerinage aux pins célè-
bres sanctuaires de la Vierge Marie ; former
uue Association au! unisse tous les catholiques
désireux de se vouer au culte de Marie ; expli-
quer publiquement et d'une manière populaire
cette dévotion ; enfin associer les femmes et
lss Jeunes filles dans le but commun de s'ef-
foreer, par l'amour et le culte ûe la Vierge
conçue sans péché, d'éloigner tout ce qui pour-
rait souiller l'innocence des enfant».

Cest pourquoi , considérant par avance l'abon-
dance et la richesse des avantages qui peuvent
résulter de votre Congrès, Nous exhortons tous
les fidèles dévots de la vierge Merle à venir en
très grande affluence k cetta réunion , et a sa
montrer graves dans les délibérations et pleins
d' ardeur dana l'action. Mais afin qu'ils soient
aussi attirés par les munificences et les grices
divines, i chacan des filè'.es qui participeront
an Congrès, Nous accordons l'Indulgence pïé-
nière, servatls servandls, et k vous comme k
eux, sn témolgoige de Notre bienveillance ,
Noua donnons tsès affectueusement dans le
Seigneur la bénédiction apostolique.

Donné k Rome auprès de Saint Pierre, le
23 avril de l'année 1906.

La troisième année de Notre Pontificat
PIE X , PAPE

Ce bref était accompagné delà lettre suivante
de S. Em. le Cardinal Merry del Vai , secrétaire
de Sa Sainteté :

i l lustr i ss ime Révérendissime Ssigneur,
En accueillant la demande de Votre llluitrlc-

slme Seigneurie et de Mgr Joseph Gayot , collé
gue de votre Seigneurie dans l'organisation du
Congrès mariai international, qui se tiendra
aa mois d'août de l'année courante a Einsiedeln
en Suisse, le Saint Père a daigné vous adresser
nne lettre autographe dans laquelle 11 exprime
sa Joie pour l'important Congrès et vous
accords les faveurs que vous Implorer. Cet
autographe, jo m'empresse de Voua laramsttie
cl-lnclus avec «e gui y est joint , et je vous
renouvelle en même t»Pp.« l'assurance de ma
hien sincère estime

De votre Seigneurie Très i l lus tra
Le très affectionné serviteur

R. Card. M ERRY CïL VAL

Rome, 26 avr;M»0ô.
ilgr Jean Kleiser, Fribourg

avec Bref Pontifical.

Le mouvement social
La Kœlnische Yolkszeilantj  publiait , l'autre

jour, un article Intéressant sur la pénurie des
dlles de service dans la ville de Bsrlln.

La < bonne k tout faire » y sera bientôt

11 FEUILLETON DE LA LIBERTE

(A dix-huit ans !
M. AIGUEPERSE

Accoudée sur la tablette de la cheminée , jti
regarde, comme s'il s'agissait de n'importe
qui , afin de Jugsr en toute franchise, le visage
reflété par la glace, et Je vols : teint h&lé de
campagnarde, nés pas classique du tout ;
bouche trop grande, mais qui , dans le sourire,
montre des dents très blanches, très menues,
semblables à celles  du petit chien de Lina ;
yeux bruns immenses, à l'expression pss mal
gênante : ca sont des bavards , dss Indiscrets,
cas yenx-li ; enfin, coaronnant le front très
large mais le couvrant presque, une forêt da
cheveux qui frisent éperdueent, et, dans leur
Indépendance folle, échappent aussi bien k la
raideur du peigne qu'i la caresse de la braise.
Avec cela...

— Qae regardes-tu donc sl attentivement ,
fillette J

Cest grand'mère I En deux bonds, Je suis
dans ses bras, très rouge, comme un baby pris
en fante. Au milieu de ma pluie de baisers,
«île répète sa question , de cette voix sl péné-
trante, sl douce, qui me ferait avouer un
assassinat, oa quelque chose d'aussi épouvan-
table, a plus forte raison una peccadille.

— Grand'mère, Je voulais voir mes dlx-iept

Elle sourit, se hisse entraîner jusqu'à la

Introuvable. C'est k grand peine qu'on peat
encore engager des cuisinière», des femmes da
cbambre et des bonnes d'enfants. Les jeunes
filles de la capitale préfèrent souffrir de la faim
a. la maison plutôt que de porter des chaînes
dorées au service des autres. Elles travaillent
volontiers dans les fabriques où elles sont ex-
posées au chômage, bien que leur travail aoit
louvent fort mal rétribué. Elles refusent dea
offres de place qui leur assurent un salaire de
iO marks par mois. Elles préfèrent garder
leur liberté, quittes parfois h manger de la
vache enragée. Si «Usa veulent sortir la diman-
che, disent-elles, elles sont libre», elles n'ont à
demander aucune permission. Elles ont un
souverain mépris pour les filles de service
qu'elles appellent les • filles des paysans ». Les
servantes de Berlin se recrutent, en effet , dans
les campagnes de la Silésie, de la Pomerania et
de la Saxe, d'où ellea viennent chaque année
aa nombre de 43,000. Au bout d'an en de ser-
vice, 30,000 d'entre elles retournent dans leurs
familles, se marient i Bsrlln ou travaillent
dans les fabriques. On a noté le fait que celles
qui marient des ouvriers de Berlin, ne font ja-
mais entrer leurs enfants en service. Il y a li
un curieux état d'esprit dont U str&lt intéitt-
aant de rechercher les causes, d'autant plus
que ces faits se répètent dans d'autres pays et
dsns d'autres villes que Berlin.

L'extinction du p.upérismo
Dans ane réanion tenue k Htxebrouck , le

comité Lemire a Invité son député k déposer
un projet de loi portant emprunt de SOO mil-
lions pour abolir le paupérisme en France , en
procurant un coin de terre à toute famille
indigente n'en ayant pas.

e

€chos de partout
POURQUOI NOS CHEVEUX BLANCHISSENT

Le professeur Metchnikoff a fait , mardi
après-midi , k l'Académie des sciences de Paris,
ane fort Intéressante conférence sur celte ques-
t ion sl controversée de la décoloration du
cheveu.

Pour M. Metchnikoff , 11 ne faut pu voir li un
phénomène physique. Longtemps on a'est arrêté
i cette hypothèse qae la décoloration était
causée par l'air. A cela , le savant objecte que
l'air passa dans le milieu du cheveu , tandis qne
c'est , au contraire, la partie externe de ca
dernier qui blanchit.

D'autre part, cette décoloration na peut être
le fait d'an phénomène chimique, car poar
détruire le pigment eolorant , a reconnu le
professeur Spleglsr, 11 faudrait an réactif des
plus violent» , dont personne ne saurait faire
usage.

Les expériences auxquelles M. Metchnikoff a
procédé , lui ont permis de conclure i un
phénomène vital : le cheveu, dit-Il, recèle des
cellules vivantes , des microbes qu'il appelle des
« chromophages » oa mangearsde couleur , qui
ont la singulière propriété de s'attaqaer au
pigment et de détruire la matière colorante.

A défaut de sujets humain», le savant pro-
fesseur a fait la plupart de ses expériences sor
des animaux , principalement sur certains
lièvres d« Russie qui , gris l'été blanchlsssnl
l'hiver. Et le professeur en est arrivé i ratta<
cher i cette théorie générale les transforma-
tions stupéfiantes de la reinette et du caméléon.

Et il a terminé en déclarant que le remôle
ne devait pas être très difficile à troaver, car
le o chromophsge » ne doit pas résister i la
chaleur.

LÊCOUVERTE ARCHÉOLOGIQUE
En creusant , aux environs de Rouffach (Al-

sace), une tranchée , on vient de découvrir, i
ane profondeur de 2 mètres, an tombeau
datant de répoqae des Allemanes el des Francs.

Le sqaslette , tourné du côté de lEst , est
dans uo bon état de conservation. A la mâ-
choire , qai est d'ane blancheur éblouissant ' ,
il manque seulement une molaire supérieure.
Oo a découvert , i côté du squelette , ane courte
épée k an tranchant (scramasaxe) avec une
poignée de 33 centimètres de long i laquelle
adhéraient encore de petits morceaux ds bois
La lame a 43 centimètres de longe ur et 7 mllli-
miuC* ^'épaisseur.

LES MORTS QUI VOTENT

A Toulouse , les jours ds scrutin , il n'est pas
rare que deux on trois mille morts, — on en a
compté Jusqu'i cinq mille , — avertis par les
bruits  qni montent de la ville , soulèvent dou-
cement la pierre des tombeaux i l'henre où le

vieille bergère, où sa personne menue dispa-
raît toute; ii , après m'avoir considérée un
Instant, i genoox devant elle, elle dit seule-
ment :

— Eh bien t
Uns moue court sur mes lèvres.
— Ce n'est pas fameux , quoiqu'il y ait encore

plus mal. Je ne auis  paa, je ne serai jamais
une beauté comme Mireille.

— Qu'importe, si ta es bonne et grscieaie !
— Jolie, ajouté i bonne et gracieuse, ne

gâterait rien.
Une soudains inquiétude passe dans lea

yenx do gracd'mère.
_. Djveins-tu coquette , Géval
Coquettr , moi, le sans gêne en personns I...

Cela me paraît sl drôle queje ris bien fort.
— N'ayez aucune crainte, grand'ssère. Mes

dix-sept ans me grisent un peu, voili tout.
Naïvement, j'avais cru i nne métamorphose
soudaine, et je reste Moocbe eomme cl-de-
vant.

Li , un silence très court ; puis, je reprends
bien vite , les sourcils froncés, la voix maas
ssde :

— Bernard , surtout Mireille , devraient ne
plus me donner ce surnom maintenant;  dites-
leur , gcaud'môre. Oa vous écoute toujours,
vous le savez. Cest très noir, très ennuyeux ,
tr*a laid , une moucho. Or, quand on devient
nne jeane fille.

— Toi , une jeune ûlle f — et la main de
grand'mère caresse doucement ma Joa» , — ta
es la plus enfant des enfinte , ma Géva. Orola-
moi : garde, sans t'en fisher, ton surnom da
gamine ; ta voltiges dans mon vienx logis
ainsi qu'une mouche Joyeuss. La mouche a
des ailes. . C'est une beauté , cela.. . Des ailes I
répète grand'mère, dont les yeux quittent mon
visage poor s'arrêter sur l'horizon Immense;
si to r-. vnla comme os les envie , quand on est

soleil, fatigué de surveiller les méchants, se
couche dana l'herbe parfumée, derrière le
coteau de Parpan ; alors, dévalant la rampe
raide du cimetière , lea macchabées silencieux
se répandent discrètement dans lss bureaux de
vota et sauvent Immanquablement la Républi-
que aveo un léger bruit de papier froissé.

Les « vleax républicains > racontent i Tou-
louse qa'ils enterraient an joar l'an des lears;
le président da comité prononça une courte
allocation bien sentie et, se laissent gagner
pax Vémotion, U conclut ainsi en donnant
Tendez-voua an pauvre mort: < Allons! an
revoir, camarade, an prochain aorutln I »

UOT D E L A  F IN
Dans un restaurant i dix-sept sout
— Garçon, qael potage, ca eoir I
— De la parée.
Le client, sombre :
— Je n'en sortirai donc jamais I

CONFÉDÉRATION
La Suisse aux noce» d'Alphonse Xlll. — Le

Conseil fédéral a désigné M. Alfred Men-
gotti , consul général snisse i, Madrid, comme
représentant de la Confédération an mariage
da roi d'Espagne.

La votation fédérale du 10 juin. — Le parti
des jennea démocrates zaricois a pris atti-
tude en favenr de la loi anr la police dea
denrées alimentaires.

Les courses d'Yverdon. — Le Conseil
fédéral alloue nne subvention de 1000 fr.
à la société romande d'amélioration de la
race chavaline, en faveur des courses de
chevanx qni auront liea à Yverdon les
26 et 27 mai conrant. Ce subside sarvira
exclusivement, dit le bulletin de la Chancel-
lerie fédérale, à augmenter les prix ponr
chevanx indigènes issus d'étalons approuvés
par la Confédération.

Le MonUiey-Morgins. — Le Conseil fédéral
a approuvé, sons lea réserves d'usage, le
projet général de construction de la pre-
mière section dn chemin de fer électriqne
de Monthey & Morgins par Champéry
(Valais).

Les gardes-voie. — L assemblée dts délé-
gués de la société suisse dei gardes-voie,
réunie à Dalémont , a pris nn certain nombre
de décisions relatives & l'amélioration dts
conditions de travail et des salaires. Elle
a'est prononcée en favenr de sa participation
à la station de vacances de Grubisbalm.

La question de la sortie de la société de
l'Union dn personnel des entreprises de
transport a été renvoyée à une réunion qni
se tiendra en juin et à laquelle prendront
part les présidents des différentes sections.
Le président de l'Union, Dr Kury, a été
violemment pris & partie, comme membre
du conseil d'administration dts C. F. F.

L'anslntho dans le canton de Vaud. — Le
Qrand Conseil vaudois a voté définitivement
hier matin l'interdiction de la vente an
détail de l'absinthe, avec entrée en vigueur
poar 1» 1" janvier 1907, après avoir re-
poussé par 88 voix contre 49 nue demande
formulés par les cafetiers de reporter l'en-
trée en vigueur de cette interdiction aa
1" janvier 1908.

Les délégués des sections de la société
vaudoise des cafetiers, réunis pour discuter
la question de l'interdiction de la vente de
l'absinthe, ont décidé de ne pas demander le
référendum de la loi.

Finances saint-galloises . -»- Le compte
d'Etat de Saint-Gall ponr 1905 boucle par
on déficit de 17 ,000 franc?. Les travaux

vieille et impotente I llsureutemeni, poursuit-  , son habit noir et ses gants de coton blano ,
elle plus bas, que les ailes de l'Ame, les allée ! préssnte la victuallle dans l'argenterie des
du cœnr ne se brisent pas avec 1 fige. An con-
traire, le vol devient plus sur,plus hardi; la
terre parait alors ai petite , le ciel si attirant t

— Grand'mère t
Js baise avec une tsndresse folle ses bellet

mains blanches, Js les serre bien fort entre les
miennes , et grand'mère, comprenant la signi-
fication de mon appel anxieux , de mes caresses
passionnées, me regarde de nouveau avec on
sourire.

— Ns t'attriste pas, moucheron, ja ne suis
pas encore prête pour le grand voyage. Ed
attendant le départ, tas allas servent i me
faire marcher ; c'est délloleux d'avoir ane
petite-fille t

— Et nne grand'mère donc l O grand'mère,
vous m'êtes toat, tout, toat...

Elle dit < Géva 1 > d'an ton fiché; mais, an
fond, elle sait bien que sa tendresse poor mol
égale ma tendresse ponr elle , et que, depuis
la mort de grand'père , qni remonte i sl loin
que je ne m'en souviens pas, je sais aussi,
tout , toat , toat , poar son cosar aimant.

A midi , les chasseurs reviennent exténués ,
affamé* comme les naufragés de la MÎdttje; ti
affamés que, d'abord , lis ne prennent pas garda
i l'asMet Inusité de la table , aspect si riant.
que , sans un mot , je me jette au eon de
grand'mère. Oa s ' assied , Bernard et Jean
et dévorent en silence, troavant .«uns donte,
qu'âne syllabe fait perdre une bouchée. Mais,
an boat de dix minutes, les deux ogres, d'un
commua accord , lèvent la tête, essuient leur
oouslccho , et, dans un soupir de profonde
satisfaction , disent en thaur ;

— Ouf! cela va mieux.
Alors , tandis que Jean sonrlt d'un air fin ,

Bernard volt que Sidoine, très gourmé, avec

publics ont absorbé 1,200,000 fr. et l'ins-
truction publique 800,000fr. La fortune nette
de l'Etat s'élève à 6,135.000 francs.

Fédération des sociétés d'agriculture
DB LA SUISSE ROMANDE

Lts délégués de la Fédération dts socié-
tés d'agriculture de la Suisse romande se
aont réunis lundi, à Monthey (Valais), pour
Itur assemblée générale dn printemps. La
téanion de cette année revêt nne importance
tonte particulière par le fait qoe la Fédéra-
tion tête le 25°" anniversaire ds sa fonda-
tion. C'est, en tffet , à Lausanne, le 21 jui l -
let 1881, qne, sur la convocation de la
société d' agriculture de la Baissa romande,
quarante déiégaés des différentes sociétés
d'agriculture se réunirent poar examiner
l'utilité qu'il y aurait à fonder nne Fédéra-
tion de toutes les sociétés d'agriculture et
des sociétés s'occupant de spécialités agri-
coles, cette Fédération devant former un
lian entre les agriculteurs poar Itar per-
mettre d'agir avee plus d'ensemble , dans
les progrès de lear industrie.

Les Bociétés représentées à cette pre-
mière assemblée étaient an nombre de ooxe,
dont deox fribourgeoises. Lcs délégués dss
sociétés adhérentes, après avoir longuement
discuté sur la constitution d'une pareille
Fédération, adoptèrent des statuts dont
l'article premier a la teneur suivante :

Les sociétés d'agriculture dee cantons de
Vaud , Fribourg, Neuchâtel , Qsnève, Valais el
du Jara bernois se constituent en Fédération
eles sociétés d'agriculture de la Suisse romande.
Le but de la Fédération est le développement
de l'agriculture dans toutes ses branches.

La Félération débuta avec 16 sociétés
adhérentes, comptent 4404 membret. Au-
jourd'hui, le nombre des sociétés féléréei
s'élève a 56 avec nn efiestlf de 17,563 mem-
bres. Qaant anx dépenses ponr le progrès
agricole, elles se sont élevées à 18,000 fr.
en 1905 contre 3700 en 1882.

Notre canton a eontribnè largement & ce
développement de la Fédération. Le nombre
des msmbrea fribourgeois qoi était de 880
en 1881, a atteint le chiffre de 5157 en
1905. C'est le plas fort contingent de la
Fédération.

L'activité de la Fédération, pendant ce
quai t de siècle de d'existence , s'est portée
sur une foule de sujets concernant l'agricul -
ture et lea branches qui s'y rattachent

Mous ne pouvons entrer dans beaucoup de
détails sar ces questions, cela noas entraî-
nerait a des développements que ne com-
porte pas ce petit résumé. Ajoutons, du
reste, ponr cenx que cela intéresse, qn'à
l'occasion de cet anniversaire, le comité a
publié, à titre de souvenir, nna notice trèa
instructive BUT l'activité de la Fédération.

La Fédération a es, peut-on dire, le
grand avantage de rapprocher les agricul-
teois de tonte la Saisie romande. On te
connaissait souvent pen on paa du tout en-
tre les diverses régions ; aujourd'hui, il n'en
est plos ainsi et bien dts relations intimes
te sont établies entre agriculteurs.

L'association est use force «t trop long-
temps l'agriculture a été sacrifiée & d'autres
intérêts, très rtspectables sans donte, mais
ceux de l' agriculture ne le sont pat moins.
Notic petit pays de Saisse peat être consi-
déré comme un pays où l'industrie domine
et qni doit par consé quent chercher & avoir
la vie a bon marché ponr sea nombreux
ouvriers. Mai* il ne tant pu non plus perdre
de vue qu 'une bonne partie de sa population
vit de son sol et qu'en somme il faut que
chacun puisse subsister. An surplus , l'agri-
culture suisse, ti «Ue «e suffit W-* 

^̂ 1-

grands Jours aox armes det MonUlleul ; qu'âne
gerbe de fleura a'épanonlt snr la table ; que les
assiettes, les compotiers, rapportés de Chine
par grand-père, contiennent mea friandises da
prédilection : brioches, crème au chocolat ,
tarte aux pommes, caramels et antres dou-
ceurs, poar lesquels Je fais parfois des bas-
sesses auprès de Oothe.

— Tadleul grand'mère, s'écrie Bernard,
vous nous traites princièrement aujourd'hui .
C'est donc tète i MontlUeull

Qrand'mère sourit.
— C'est fêta.
— Tiens, oui , l'anniversaire de Moache. Dit

l'aube, elle annonçait ses dix-sept ans i la
natnre entière. An titre da frère aîaé, me
voili forcé de faire an cadeau. Que veux-tu ,
gamine f Kt sols pas trop exigeante, parce qae
ma bourse est i seo.

J'ouvre une parenthèse poar dire qae la
boarse de Bernard est toujours i sec. Je la
« mouille » , de temps en temps, aveo l'argent
que me donne grand'mère, qaand... je ne suis
pu i sec moi-même.

¦m Eh bien , velli ; J'ai envie du sifflât qni te
sert i appeler les chiens. Pour Tourbillon, ce
sera fort commode.

Iillco, j'ai le sifflet , argent gultlçcbé, frèi
gentil , aveo cette remarque de Bernard :

— Une fille qnt demande' an sifflet , ce n'est
pas banal. Ma sœur, ta restes garçon. Va ma
générosité, ta n'oublieras pas de «a'avanoer
quelques sols, afin que l'achète un autre sif-
flet ,. .

_ s _ ârand'mire m'offre nne charmante petite
selle, pour queje ne monte plus i califourchon
sur Mascotte, ce qui , pourtant , me plaisait
fort. Eusèbe, au nom de la vieil}» carde, qui
force an cercle de figues uldées, s'avance, on

nir aux besoins de toute la population , n'en a
pu moinB son importance qui se révèle par
l'exportation de certains çrolnlts liguant
an tableau des douanes en fort bon rang,
h côté des prodaits industriels.

En présence de cette situation , il y «
done nécessita pour lts agriculteurs de se
grouper de pins en plus.

L'Union suisse des paysans, a l'organisa-
tion de laquelle la Fédération a largement
contribué, représente les intérêts de toate
la Saisse agricole et s'est en particulier
distinguée dans rétablissement d'an tarit
général des douanes et ensuite dans la dis-
cussion des traités de commerce avec les
nations étrangères. Cette association a dono
aussi sa raison d'être, mais la Fédération
dans la Suisse romande, de même que la
société suisse d'agriculture dans la Suisse
allemande, n'en conservent pu moins lenr
importance dans le domaine qai lear est
assigné.

C'tst  ai psi qae l' exécution de certaines
entreprises agricoles est impossible & obte-
nir par l'initiative de petites sociétés; il
leur faut un lien commun an moyen duquel
elles puissent les conduire i bien. D'an
antre, côté el elles devaient s'adtemT dir ec ¦
tement & la Confédération, celle-ci aurait de
la peine i. discerner les entreprises lu plna
utiles *, encourager. Ii ut donc trôs néces-
saire que la Fédération fuse cette étude et
demanda & la Confédération les subventions
qui sont indispensables à, ces entrepris».

Il y a encore beaucoup de goûtions agri-
coles qui lemandent pour leur solation le
concoure de tous les agriculteurs et c'est ici
aussi qne le groupement est nécessaire.
Les sociétés locales s'occupent surtout du
intérêts de la région qui ut leur centra
d'action ; mais, comme ces intérêts peuvent
être ceux d'autres régions, il ut utile que
du mesures générales soient prîtes et elles
ne peuvent être prises qu 'avec on certain
ensemble.

La Fédération n'exerce son action qne la
où elle est absolument nécessaire , et elle
respecte l'indépendance et l'initiative du
sociétés. Voaloir ne pss respecter cs prin-
cipe terait nno fante et lu sociétés locales
on spéciales ne tarderaient pu à s'affranchir
d'un lien qui mettrait obstacle à leur indé-
pendance. Cet esprit a toujours règne dans
la Félération et a contribué par la à sa
prospérité et i ion influence toujours plut
grande.

Continuons donc, agriculteurs romands ,
à nons grouper , sachant sacrifier parfois
quelquu Intérêts locaux ponr le plna grand
bien de l'ensemble et que notre devise reste
celle qui a préside k la fondation de la Fé-
dération : < L'Union fait la force. »

FAÎTS DIVERS
ÉTRANGER

E/ovage de samedi en Belgiqne. —L'orage qui s'est abattu aamedl «pris midi
sur la Balglque a sévi dans la province d«
Nimar avec aae intensité extraordinaire.

Un des plus anciens maohlnlstes da résesaa déclaré i un confrère :
— il 7 a quarante et nn ans que je suis atta-ché aux chemins de fer et jamais je n'ai cons-taté de tels effets d'nn orage l
« L'express Arlon-Bruxelles, qui touche àNamur, «tt arrivé loi feux éteints.
t Dans les campagnes qae le train dut tra-verser, l'eau atteignait la hantenr du foyer dala locomotive, d'où. Impossibilité matérielle de

foire continuer celle-ol Jusqu'à Bruxelles, fautede pression I a
A Louvain, un fermier a été noyé ave-j ¦*•trois enfants. A Winxelle, one fema»d „ $utuée par la fondre. On parle de t:0ls morta

°BU ¦*'. communes environnants de Louvain.
On a de désastreuses nouvelles de Namur où
on parle autsl de trois Boris .

bouquet dans ses grosses mains ronges, et
récite nn compliment de sa fsçon ; Geneviève
rime avec fève , et vieille garde avec poi-
gnarde : c'est tout ce dont je me souviens,
parce que ce maadlt Bernard cherchant k ma
faire rire, je dois tenir les yeux sur la pointa
da mes bottines, et penser à qaelque chose de
triste : an retour de miss par exemple... Féli-
citations chaleureuses i Eusèbe, baisers i tons
lea vétérans qui pleurent d'émotion.

Après le toast au champsgue, la vieille garda
se retire en bon ordre, et la reine Oéva , deve-
nue simple mortelle, se tourne agacée vert
Jean.

— Pour an presque frère, ta n'es pu gra-
cieux. J'attendais de toi quelque chose de très
Joli.

Avec un aourlre plein de mystère, 11 répond
seulement :

— Vient.
Nous voili dans le parc , suivis da loin par

grand'mère, i qui Bsrnard sert de eavMler.
Ds temps i autre, j'appelle :

— Tourbillon 1 Tourbillon t
Pas de Tourbillon. Je lanoe an coup de sifflet

superbe, un merle répond, et c'est tout Dareste, Tourbillon ne sait pas encore que j«
possède un sifflst.

— Il a dû aller voir la ohlenne ries Lucotte,qu'il aime baaucoup, ou cueillir un bouquetpour mes dix-sept ana. II a nne Intelligence !
Un cojar i Sss yenx étalent pleins de tendresse
et de mystère, cs matin,.. Tourbillon ! Tour-
blllon » {A suivre.)

IVon» prions lea abonnés qn! nona
avisent d'an changement d'atlrenna
de nona faire aavolr en même teinpa
si ce changement est momentané on
définitif.



i i> en Bapagne. -un» dépêche banal à Chitel-Saint-Denis, tt Léopold s M. Oberson termine par lu conclusions

^..Z , dit aoe là neigs est tombée abon- p«raad. j„Mfc Balle, fonctionnent comme siivantu:
'«¦»» la nuit dernier», un DOIS fiaoïas
Jesu toute to rtg^

SUISSE
_ . J.- f OO.OOO francs. — L *PU clncsrwnt le vol du pli de 100,000 fr.
mt B u liaitL L'auteur du vol serait bien

6.1i.r et personne d'autr». Plusieurs banques
V?.« âvwt rsq» *¦ p»rl,« *° chaD«e' ¦»
u^'.n  nombre «le billet, de banque qui
îvstnt prôvulr du pli dlsp.ru , un offlcler de
Mm surlcols se rendit i Pari» et put cons-
.Walde de pbotographl.s, de si gnalements

4 //confrontations d'écriture, que Wydler
ftbUnnnllvUu qui avait changé les billets
k.nmn II résulte d» c»tt» «nquête qu«

Vydî'r n'a pu changé moins de 60,000 lr. i

Pl
t «recherches très actlvu d. la sùr»té parî-

J«». n'aiant donné ancun résultat, on »n
Sut que Wydler a dtt .'embarquer le m«r-
3! t: msi, an plus tard, dana an port français.

un lot bien plsMSÔ. - Le lot de 30,000 fr.
s, u oterle de Zoug est échu i une pauvrs
jlîi *?B««* r t x vf t o  «-aire enfant».

uctour au pny«- *•« Jestice /«B««JI«
,", de t«dre aux autorité» suisses an Jeune
rB de bat qae. l» commis H.fner, qul .s'éta t
Xl avec une somme d' uue trentaine de mille

MC s volée i no» banque de Bile et à une
ï nnnsd^ srau. H.fner a fait la fête pendant
ŒmoSeO France avec le produit de .on
2S"u«J 0*1 V» arrêté, i Pari», 11 pouédalt
encore 16,000 francs- _

FRIBOURG
Passant de pèlerins. — Le pèlerinage de

1. Suisse allemande, retour de Lourdes, a
catsS *> Frlbowg e* matin. On signale U
prison d'une »tf*nt de .Kirehberg (8aint-
Lm. malade depuis 5 ans et fc laquelle on
trait administré, fc Lonrdu même, l'Ex-
trême-Onction.

Les Incendies dans la Sina'uie. — On se
joBïiïiit de la aérle d'incendiu qui ont
iésolé la bMse Singine, en février et mars
1906. Voici.que laaéria menace de se rou-
vrir cette année.

U ? mai, 1» Un Matait an monlin de
w Aisxandre Auderset, à Zltkela, qui tat
détruit Tont semblait indiquer qa'on se
trouvait en présence d'un acte criminel.

Hier mardi, 15 mai, dans la matinée,
c'était nne grande maiion de ferme d'Ober-
zirkels, commune de Guin, appartenant fc
jf. Joseph Scbnenwly, qni devenait la proie
de» fiammu ,' dans du circonstaneu qn
fout véhémentement soupçonner la main
u on incendiaire.

(Dernière heure.) Trois scrutations ont
été opéré» fc la unit* *• l'incendie d'Obtr-
ziikels.

Noire gare. — On nous émit :
Far nne annonce parue dans nos jour-

naux, Ie?aWie » pn se rendre compte que
les chemins de fer fédéraux s'occupaient
sérieusement de la transformation de, la-
gare de Fribourg, en mettant an concours
Js* travaux d'agrandissement de la.'. salle
d'attente du Sa» classes I

C'est 11 tout le rêsttltat obtenu par lu
têtitioss, réclamations, etc. dn public et de
nos autorité». On ne se moque paa plus Im-
psleamest de onelga'ma. Anul espérons-
aons que nos autorités , tant cantonale que
commsnalu, ne laissfront pas construire
cette « boîte » et exigeront l'agrandisse-
ment, fc bref délai, de noue gare, tel que
le comportent lu plans que l'on fait miroiter
de temps en temps à nos yenx.

Les dzosets et lu bolzu se laisseront-ils
donc toujours mener par le nez ?

Funiculaire. — Hier, mardi, a en lien, pré-
silée par M. Jean Brulhart, l'auemblée
annuelle des actionnaires dn faniculaire
Nanvevitle St-Pierre. Après-un rapport de
l'administrateur-déléguê.M. Panl Blancpain ,
sar l'exercice 1905, lu comptes ont été
approuvés fc l'unanimité. Il en a été de
même des propositions da conseil d'admi-
nistration piôvoyant la répartition d'un
dividende de 3 % par action, dividende qui
ui payable dès maintenant a la Banqne
populaire suisse.

Avant de se séparer, lu actionnairu ont
ïeaosvelé 1» ViV». déji émis précédemment
de voir la Commune entreprendre l'installa*
lion des bains projetés fc Ja Mottaz.

Ecole régionale de Guin. — La nonvelle
année scolaire 1906 1907 eommenctra ponr
cette école lnndi prochain, le 21 mai.

L'examen d'admission dtg nonveanx élè-
ves cura Usa vendredi, 18 mai prochain, fc
2 heurea âe l'après-midi.

Bonne occasion ponr des garçons de lan-
gue française d'apprendre l'allemand.

Lts inscriptions sont reçues par II. le
maraud enré Perroulaz , président de l'école,
«t par le maître de la dite école.

Cour d' assises de Bulle. — On nous écrit :
La conr d'assises dn I" ressort siège fc

Balle depnis lnndi, sons la présidence de H.
Louis Morard , président dn tribuual de la
Qruyère. UU. philipona, président" àè'liï

assesseur». Le jury a été recruté fc Balle et
environs et dsns la Veveyse ; il a pour chef
H. Auguste Glasson, négociant fc Bulle.

Lundi, la conr s'ut occupée dn fugitif
Bargolinl qa'elle a condamné par défa ut &
15 ans de travaux forcés, comme auteur dn
meurtre de l ' infor tuné  Doutez , & Neirivue.

Bargolini, qui a si bien dépisté lu pour-
suitu de la police, n'aura pas de ptine d'es-
quiver son châtiment Hfctons-nons d'ajouter
que si ee malfaiteur a pn mettre la frontière
entre loi «t nos autorités , la faste n'en est
pas ploa fc eellud qo'fc notre gendarmerie,
qni a fait dana la circonstance tout son pos-
sible et tont son devoir. K ne fant pu ou-
blier qu 'entre lu pos tu de Broc et d»
Montbovon il y a plaee poor pasur. Ne
pourrait-on pu couper eette distance con-
sidérable en établissant nn peste fc Qrand-
villard, par ext mple ?

— Hier matin, ut venue devant la cour,
auistée du jury, l'affaire de l'incendie dn
chalet de M. Victor Tissot

M. Victor Tissot se porte partie civile,
M. l'avocat Dupraz ut le défenseur du pri-
vehn Jacob Àbbtthl, de Darstetten (Berne),
M. l'avocat Delatena est le défenseur de
Marie Pasquier, dn Pâquier, prévenue de
complicité.

Bibliothèque. — La Bibliothèque circulante
de l'Imprimerie Siint-Panl sera fermée du
26 mai as 4 juillet prochain pour revision
annuelle. Les abonnés et lu personnes ayant
en lenr possession du volnmu de cette
Bibliothèque, sont priés de lu rapporter
d'ici an tamedi 26 mai conrant.

L'ADMINISTRATION.

Société frlboarK^oUe den science»
natur t t i ioH.  — Séance ordinaire, Jeudi 17
mal 1906. i 8 Va heures da «olr , an local ordi-
naire (Hôtel de l'Autruche, 1" étajs).

Tractanda :
1» Ambre et pétrole des Alpes tribourgeolses

par M. le prof. D' de Girard ;
2° Autres petites communicat ions.

Société dea metm et méfie» de ta
Narine. — Dimanche prochain. 20 «al , i
3 h. d» l'aprêt midi , aura Heu l' assemblée géné-
rale de la Société, an Buffet de la Gare de
Rosé.

Tractanda :
Protocole ; queition de» crédit» ; achat» en

eommsa ; Util» àe travail ; assurance mu-
tuelle ; votalion du 10 ju i  a sur la loi relative
au contrôle des denrée» tOlkenUlres; divers.

MM. les artisans sont priés &' j  assister aussi
nombreux Que possible. ¦ Le comité.

Les examens d'apprentis en 1906

Nons avons promis de revenir snr le rap-
port présenté par M. Oberson, inspecteur
cantonal des apprent issages , ft la cérémonie
de c.'ô-.are de ces ecemeas, qai t «a lies
dimanche.-

Il y a eu, poar cts examens, dtnz cenis
inscri ptions , dont 119 de jeun e s gens et SI
de jennu filles. Les profanions lu plus re-
piéientéu ont été celles de boolangers (U),
forgerons (18),mècaniciena (16), de tailleuiea
pou damu (19), de tailleotes de campsgne
ponr hommu et femmes (12), de talUeutu
de ville (21) Il y a en 6 charrons, 4 bou-
chers, £ congieurp, 7 menuisiers tn mtnble»,
6 Milieu,. 5 tailleurs de campsgne, g n»o-
diates de ville, 0 repasseuses, 6 tailleuses
de campsgue pour hommes, i liogèru, etc.

Qaant ft leur lien d'origine, 152 sont Fri-
bourgeois, dppt 37 de la Grnyère, 35 de la
GHIne, 29 de la Sarine, 81 4e 1? Broy», 11
de la Bhigine, 10 de le Tareyse «i 9 ds
Lac ; 41 sont originairu d'antres cantons,
dont 15 du canton da Berne, 8 de Vaud, 6
de UiewM, •* 7 àt l'étranger.

87 apprenti* ont hit legr «pprentissage
dans la Sarine, dont 69 à Fribourg même,
33 dans la Gruyère, 25 dans la G&ne, 18
dans (a Broya, 11 dana le Lac, 8 dans la
Veveyse et 6 dans lt Singjae; 10 dans le
canton de Vand, 6 dans d'autres cantonB et
2 ft l'étranger.

Lu examina d'atelier ont en lieu en
eranie partie ft Fribonrg (30 ftUJiew). Ce-
pendant nn certain nombre de professions
onl tait lent examen ailleurs-, alnal, lu
chai'teatiers et lu. selliers ft Chàtel-Saiat-
Dtnls, les charron* et lu jw.rrnriejs * Bdta*
lu fabricant* d* fonrobu et rates» à Mor-
lon, lu menuisiers & L» Stllax, près Pont-
lfc-Ville, ] & taillenrs de campsgne et nn
composUeur-typogra^a t Morat, lu cor-
donnier* & Bomont , un tourneur ft Lan-
sanne.

La rapport puse ensuite aux obserra-
tioiia de MM. les experts qui, ponr la plupart
iea profession», signalent des progrès. M.
Boos , délégué deTUoiôn suisse des Arts et
Métiers, résume l'impression générale en
constatantl» parfaite organisation des exa-
mens — rendue plus difficile par le grand
nombre d'apprtnus T- et leur pjarche excel-
lente ; il en reporte le mérite sur la vigilance
et l'activité de M. Oberson , inspecteur, et
aar le latent pédtgogique de Ja dili gente
secrélaire du examens, Ma* WéMr."

1° A l'atelier, l'enstlcaemsnt théoriqu» et
tradué d» chaque profession parslt encore
être beaucoup trop sacrifié i l'exercice pratl-
q uo et, s'il nous u t perds de nous exprimer
aie»), routinier da méliar.

2» Un trop grand nombr» d'apprenti» «ont
•ncor» occupés i dss travaux étrangers i ceux
de leur profession et, cela, an mépris des dis-
positions des contrats. .

3» Les visites d'ateliers régulièrement faites
par les commissions et l'Inspecteur des appren-
tissages pourront seulu procurer nne amélio-
ration reconnus lndl»p»n»abla daos lss d»nx
conclusion» précédentes.

4° Les examens professionnels sont sans
doute très importants aa point de vae de
l'émulation i provoquer et i maintenir , mais
Ils constatent ie mal sans goarolr te prévenir.
Lea visites d'atslter» «eulea permettront de te
tendre plut »x«*temtnt compte de la valeur
dea patrona an point de vue éducatif et profes-
sionnel.

5» L'ttstlgnament professionnel du dessin
doit être de plus en plas répanda et accessible
i tous le» apprenti», i la formation duquel»
cette branche est IndUpensabl».

6» L'Office central dea apprentissages devra
vouer tonte sa sollicitude i développer *t i
étendre encore l'organisation de l'enseignement
proresslonuel du dessin et de» éléments des
sclencis naturelles en rapport avec les besoins
de chaque profession tt , surtout, de la compta-
bilité professionnelle et , des prix d» revient ,
points ior lesquels la formation actu elle de»
apprenti» laisse énormément i désirer.

"° L'examen des connaissances profssslon-
nelles indispensables dans la pratique de cha-
que profession ne se fait pu encore d'une
manière assez complète «t esitt salrle. Cit
examen doit tonjour» *» faire en pré*ence de
toas les membre* da }arj et un temps spécial
doit teur ètre accordé. Il sera nécessaire
d» traoer i l'avenir i l'horaire nn temps
spécial 4 consacrer i eet examen après 1 exa-
man pratique.

8° Dès que les ressources le permettront , 11
7 anra lieu d'attribuer un temps plu* considé-
rable i l'examen des mécanicien».

9» Eu vue d'éviter le surmenage, l'examen
ecolalre devra précéder autant qne possible ds
quelque» jour» l'examen professionnel.

10« Fondée inr l'observation d» la plupart
des jur je  d'examen tecbn'qne , la commission
cantonale de» examens de l ' Industr ie  exprime
ls vœu que la duré» de* examen* pratique»
soit portée i trois jours comp lots  an lieu de
deux jours et demi.

• *
Le banquet , servi ft midi et demi i i Hô:el

de l'Autruche, fut nn régal & tous endroits-
Vrai festin de Lncnllnt par le menu, il fut
d'autre part nne charmante fête de famille
cù fraternisèrent dant la plna franche gaîté
nne trentaine de convives . Présentés avec
nne incomparable vtrre ptr on m»}or de
table tel que M. Scheiker^ notre rol-tirtnr,
its orateurs s» snctilent, loutegears da
temps passé cu disant tonte Unr confiance
en l'avenir des arts et métiers ft Fribonrg.

M. Buclin, conteiller commu nal , avant
d'offrir , an nom de ce corps, lu traditionnels
vins d'honnenr, excuse l'abstnee de M. la
Directeur de l'Instruction publique et sou-
haite , tn tenu très sympathiques, la
bienvenue an nouvel inspecteur,M. Oberson.
Au nom de l'Etat et de fa vfifcs de Friôourg,
il assure lu artisans de toute la sympathie
du pouvoirs publics. S'inspirant dn vieil
adage : < Qni ne connaît ton mèti«r doit
fermer b:ntiqu'e » , M. Buclin souhaite que
nous mi?ions chez nous ft *mpScher que les
gàl*métier n 'ouvrent bontiq.Be.

U. Oberson, inspecteur canton? .! dea
tppmiLsiigt*, fait l'historigue de l'institu-
tion aujourd'hui si prospère dts art* et
métiers. Il lève ton verre ft ceux qui lurent
le* InHfotan?* »t W «Usent de ee progrès
et rappelle lu éminents services rendus
dans cet important domaine par M. l'ancien
conseiller. d'Etat Bossy, qoi a en le mérite
de savoir s'entourer d'hommes d'initiative,
grâce ft l'énerg ie et & la persévérance dû-
quels nons avons le .plaisir de eala»r au-
jourd'hui l'esgor industriel de fiiboorg.

M. l'abbè Savoy, professeur au Sémi-
naire , brosse nu tableau lumineux de l'ate-
lier idéal où patron* et apprenti* sent
comme lu membre* d'nne même famille. Il
boit & cette union familiale, & cette eorfltnce
réciproque qui senle pent-atténu er l'&prtté
de (a intte du cl»tsu.
; M. Léon Genoud, directeur du Techni-
cum, l'ouvrier modeste de tant d'utilu ré-
formes dana le domaine professionnel , et
qu'un orateur.appelait si jus tement  le < père
dts arts et mèttera » dans le untoa de Fri-
bonrg, prend lui ausai 1* çwole pour racon-
ter simplemen t , avec tont son cœar, lu 16
sns de vie de la Société, lu difficultés ds sa
premier» epfance, les obstacle* an 'ells doit
surmonter encore tout lu jours , mais autti
Isa bienfaits qn'elle a déjft eemés dans tonte
l'étendue de notre cher canton. Ponr que
cett? Institution soit plus bienfaisante en-
core, il faut ' plus à?uhion et de solidarité
entra to|? le§ artisans. C'eat ft èetts union,
à cette solidarité que M. $jgp8i| porte son
toast.

Lu applanditsemtnls éclatent et l'tnlrain
gagne tontes les tables. M. la Dr Singy,
curé de Vill»«-Jur-G!ftne, donne le signal
de l'ex-officiallté.

C'est (e moment des improvisations , dn
rire et des chantons. Oa regrette de M dire
an revoir.

DERRIÈRES DEPECHES
Salnt-PéteMboarg, 15 mai.

La séance de la Douma a été ouverte
à 3 heures de l'après-midi.

A 7 ^ heures, commence le déhat
concernant le projet d'adresse. Le comte
Eeyden et 50 députés paysans déposent
une motion tendant à l'ajournement du
débat à mercredi. Cette proposition est
repoussée.

M. Nabokoff, rapporteur de la commis-
sion de l'adresse, donne lecture du pro-
jet, qui est accueilli par-du applaudisse-
ments prolongés.

M. Miklachewski, député de Tcher-
nikoff, attaque violemment le gouver-
nement supérieur qni a retiré aussitôt
les libertés accordées. Si, dit l'orateur,
nous demandons l'amnistie pour les vic-
times du mouvement d'affranchissement,
nous devons demander le chât iment  des
fonctionnaires ayant outrepassé leurs
pouvoirs.

M. Roditscheff dit que ie mur qui sépare
le czir et le peuple vient d'ôtre érigé de
nouveau par la création dU Conseil de
l'Empire, recruté parmi lu représentants
de la classe privilégée. L'orateur dit que
l'apaisement, l'établissement de l'ordre
légal et la confiance entre le czir et le
peuple tont impossibles avant qce l'exécu-
tion des projets de loi votés par la Donma
ne soit confiée à des ministres jouis sant
de la confiance da p»ys el choisi» parmi
les élus du peuple. (Tonnerre d'spplaudit-
sementt)

Le conta Polocki, ayant invoqué la
nécessité, en procédant à l'expropriation
dea terres, de prendre en considération
ies efforts que de* propriétaires exem-
p laires ont déployé pour organiser leurs
biens et de leur en tenir compte, la Douma
accueille oes paroles dans un profond
silence.

M. Lioumantseff déclare que seule
l'expropriation des terru ne saurait ré-
soudre la quest ion agraire, qui réclame
une réorganisation du rapports sociaux.

Le comte Heyden déclare que ie paya
doit beaucoup aux Zemstwos.

M. Rijkoff, député d'Ekaterineslav,
attaque le conseil de l'Empire. Il dit
qu'on prétend maintenant remplacer les
fondements pourris du vieil ordre par des
fondements tout aussi pourris.

M, Spossobny, député d'Ekaterinosiaw,
provoque de multiples et bruyantes pro-
testations par un discours qui, tout en
reconnaissant que les exigences izi
pj ysj n s  méritent satisfaction, considère
les prétentions des ouvriers comme exa-
gérées et qualifia les grèves de suicide.
L'orateur blfi . mn les points trop violents
soulignés dans l'adresse qu'il ne trouve
pas satisfaisante.

M. iiutpnStf , àêpaiêàaWaik, usinas
le projet d'adresse d'être un programme,
ce qui e a affaiblit  la portée.

M Aladine, député paysan de Simbirsk,
dit que aes électeurs ont exigé qu'il rap-
portât quels sî.cr. ll:e8 ils ont faits pour le
mouvement d'affranchissements

La téanoe ett close à 11 h. 9g. Les dé-
bits sont renvoyé» * mercredi matin.

Salnt-Péternboarg, 16 mai.
Voici un résumé de la fin de l'adresse

que la Donma a discutée dana sa téance
de mardi.

Après avoir réclamé la création d'une
vraie représentation populaire, la Douma
déclare:

Tout ce qui sépare l'empereur de eon peuple
doit étra écarté. La penple ne travaillera avec
force et avec xèle au renouvellement de la vit
russe que ell n'est paa séparé de l'empereur
paras conseil de l' empire.

Il taut également que les compétences de la
nation DO soient pas liasitées par dst loi* spé-
ciales, uae la personne soit lntanglb'.e, la li-
berté de conscience, de parole, de réunion ,
d'association, de grère assurés. Enfin , la presse
doit être Ubre.

Te s »oat les tandeateals suis lesiuel» lts
réforma des eoudltioas sociales est impoli!ble.
La liberté nl l'ordre ne peuvent être consoli-
dés sl tous les citoyens ne sont pas égaux de-
vant la loi.

Aussi la Douma domande-t-elle la suppres-
sion légals de tous les privilèges de classes, de
nationalité et de religion. La Douma est per-
suadés d'exiprlmer l'opinion unanime de -la
population en affirmant que la peine de mort
est Inadmissible, mita* si elle est proponcée
psr un tribunal ,

La Douma parle ensuite des buolns des
paysans, dea revendications ouvrières , de cel-
les des dtHérentss nationalités, puis l'adresge
se to laico en rappelant que le premier mot
qui a retent i  k la uouma a été : amnistie. La
Douma attend 'du czu- la pleine amnistie poli-
tique coc.toe premier gags 4'entents mutuelle
entre l'empereur et la nation.

ëmsiat-Pétêireihoarg, 15 B*»».
La lâche de présider le Conseil de

l'Empire étant de venUQ trop lourd pour
le Comte Soltky, c'est , dit-on, le comte
Witte qui va l'assumer. Le président du
Conseil, M. Goremykine, demande le
renvoi définitif 4u général Trepoff.

Conatantlnople, 1Q mai.
Samedi, une bande grecque de 200

hommes a attaqué par surprise «nttè

Grevena et Avdellitisz, dans le vilayet de
Monaatir, 10 familles Koutzovalaques
q n 'es coi taie nt une quarantaine de soldats.
Un officier a été blessé, 18 soldats tués et
d'autru désarmés, puis remis en liberté.

Madrid , 16 mai.
Un terrible ouragan s'ut abattu hier

mardi sur la province de Valence. Loto-
banado a été surpris par une inondation.
En quelques instants l'eau a atteint une
hauteur de Z mètres. Les habitants n'ont
réussi qu'a grand'peine à gagner lea
collines des environr. Les récoltes futures
sont anéanties. Beaucoup de maisons
sont détruites à Lotobanado.

LondUrea, 16 mai.
Le correspondant de lu Tribune â

Pékin télégraphie que le chargé d'affaires
de France a eu mardi un entretien avec
le Waiwoupou (ministère des affaires
étrangères) au sujet d'un massacre de
missionnaires dans la prorince de An-
Nuy le 12 mai, sur lequel ou n'a pas
encore de détails.

Rome, 16 mai.
A la Chambre, M. Saiino a confirmé

que des actes de violence ont été commis
k Cagliari. Lu émeutiers ont empêché la
circulation des trains. Les troupes ont
été reçues k coups de pierre. Plusieurs
personnes ont été blessées, deux autres
tuées, ûe nouvelles troupes seront en-
voyées à IZaglain.

CajlUrl , lô mai.
L'ordre est rétabli. Le maire et ses

adjoints ont donné leur démission. On
prévoit que cette démission contribuera a
l'apaisement de la population.

Berne, 16 mai.
Le préaident de la Confédération a

reçu le 14 mat du président de la confé-
rence d'Algésiras une note, portant la
date du 7 avril et relative aux décisions
de la conférence qui regardent la Suisse
(inspecteur de la police et banque d'Etat
marocaine). La note se termine comme
suit :

« En vertu de la très honorable mission
qui m'a été confiée » la séauce da clô-
ture de la conférence, je m'empresse de
porter ces faits à la connaissance da
Votre Excellence ainsi qu'à celle du
Conteil fédéral, me réserrant de donner
officiellement les autorisations néces-
saires sitôt que les puissances signataires
auront ratifié l'aote général .

En attendant, ja suis trè* honoré â»«x-
primer au Conseil fédéral et à Votre
Excellence Uâ hommage» respectueux
d» li conférence d'Algôsirss qui a désiré
dans cette circonstaLce donner un hom-
mage public de sa considération et de sa
sympathie envers la noble et ancienne
Confédération helvétique u .

Le président de la Confédération a
répondu au duc d'Almodovar en lo
remeroiant de u communication et eu
i'-ïoformant qu 'il attendrai* is demande
officielle annoncée avant de soumettre la
question au Conseil fédéral.

N'eacbàtel,"16 nui.
La foudr» Est tombée mardi v«-8 11 h.

du initin au bis du Logu ( Val de Ruz )
sur un arbre qu'un bûcheron sciait pour
le compte de : la-commune.  Le bû-
cheron a été renversé. Il a le côté droit
entièrement brûlé et a été transporté à
Neuchâtel à l'hôpital Pourtalès.

BULLBTIB METEOROLOGIQUE
Sa 16 mal 1BOB

lÀKCHSïStfi
Mal' | 10 i l  i£ 13 14 15 is Mal

Mal | 10; llj  18| 18| 14j l& 16, Mai
s h. m. io n ll io tt ii g ah .  m
1 h. ». 17 17 16 17 19 16 1 b »
* h. ». 15 16 14 16 18 U « b .«.

HTMÏSrok

725,0 ë- U
720,0 §-
715,0 |- -
710,0 s.
Moy. H- ' , -
705,0 =-| ..j [ji .

tBKaXOlISTU fi.

a 11. Vi I 65: Cil C6I 571 641 751 681 8 li- ils
lfl.*. 88 A3 45 41 42 -_) \ ! ï, ,-.
I h. s. 57 41 50 581 75 85 8 h. s.

D «LiscHsasi. oérani

AMÉRICAINS
i DKS

SHAKERS
MST

ZB REMÈDE UNIVERSEL
cornu

LES MAUX 
DE L'ESTOMAC ET DU FOIE.
V Ce prtdeux médicament Hl en Tente
à on prix modért dint toutçj lea phar*
madea. Vente en groa che* -m . - "?.
Cblmann-Eyraud. ta Boulevard de la

i Cluae, Genève, qui enverra,  ̂tilre gra-
11 . denx, une brochure exjAlcative.



APICULTEURS ïï
Ruches, essaims, outillage complet pont l'aptenltoie.
Fabrique de feuilles gaufrées (procédé Weed).

Etablissement d'apiculture Odier & Meyer, Kyoo, suc:es.
de Sauver «f Odier. H2S016L 1870

L'EXPOSITION DE PEINTURE
Rue de Romont, 4

Fermeture irrévocable le jendi 17 mai
Ross invitons vivement le pailic à profiter de ces occasions.

L'Arôme mi iTJiJIÏcroMï^Les Tubes de Bouillon i i ", W A i  Ci t ï  l 7icnnont de
- I l i|_ l * l e  I I  n o u v e a u

Us Mi$ts & h misais UyyUUtasiJkacdtf <J' .̂-^  ̂chez
M»« PHloud-Bébonx, CbAtel Salnt-DenlH

SOMMATION
Les personnes qui ont donné des objets en réparation

et des tableaux à encadrer chez la soussignée, H y a
longtemps et dont les noms sont inconnus , sont priées de
venir les retirer d'ici au 19 mai 1906, contre rembourse-
ment des frais, sinon on en disposera selon la loi et avis
paru dans la " Feuille officielle „ des 3 et 10 mai 1906.

Fribourg, le 16 mal 1906. asaiîF aoao
Teuve Ch. Degler,

magasin de tableaux et de glaces,
rne de Lonaannc, 62.

Banque hypothécaire suisse
A SOLEURE

Noos recevons des dépôts, forme pour 3 ans, au
taux du 4 %.

Les versements peuvent s'effectuer chez MM. Weck,
Aeby & C", à Fribourg. H326F 430

IIIEZ-LES» (Yufl
Ouverture lo 1" juin

Eau bicarbonatés alcaline, Uthinée et acidulés, souveraine contra
le rhumatisme, la goutte, les maladies chroniques de l'estomac,
foie, reins, vessie, matrice, anémie, neurasthénie.

Situation remarquablement abritée, au milieu de belles foréîs.
Air pur et sans poussière. Séjour tranquille et reposant.
Médecin attaché i l'établissement. Téléphone.
Conditions avantsgeusesplusparticulièrement en jain et stptembre.
Poor lanaeignemeats, s'adressa» au directeur ,M. J. Blanchard,

k Hennlez. HS83Q6L 1871

Asperges, syndicat Martigny (Valais)
Caissettes franco rembours 2 Vs kg -brut 5 kg. brut
Pour ménages et restaurants S Cr. 50 . is. 80
Choiïflxtrn S fr. EO A fr. 50

44, rae de Lausanne
L'importance de nos achats et de nos débouchés nous permet d'offrir

au public des avantages réels de prix pour une marchandise toujours fraîche
en raison de son rapide écoulement.
Chocolats & Cacaos

(7 marques)
Chocolat ménsge depuis le kg. 1 so

> économique » > ". os
> santé mi-fin > le paq. O uo

Cacao ouvert » le kg. 2 OO
> en psquet » > s.so

Grand choix de bâtons â la erôme et à la
noisette depuis la pièce o.o-i

Pétes alimentaires
Macaronis 1rs qualité

Coquilles v- 3 le kg. 0.40
> 6°0 > 0.4G

Aiguillettes longes et dçnji-locgaea > O 4.0
Lezagnea nouilles > O. UC
Vermicelles, pâtes pour soupe > 0.40

Pâtes Taiganrotk en paquet le '/s kS- o 3C
> aux œufs, 3 marques » O.GO
> Rivolre et Carret > O SO
> » »• en sachets les250 gr. O.30

Sucres
arosdtchet le kg. 0 4S
Scié, en sacs > 0.48

Grand choix de Tins étrangers et du pays, depuis 0.30 le litre. Assortiment complet de liqueurs

Vente juridique
L'ofûce des poursuites de la

Sarine vendra, pour la seconde
fois, i son bureau , le 17 suai
prochain, dés2h.,lesor<MUts
d 'un magasin liquidé»

Fribour;, le 14 mal 1903.

Maison à vendre
N->360, au Palatinat (Qitmcltey),
Îrès Fribourg. Daus logements,

; n t ic et ; iv .lin. Condition» avan-
tageuses. — S'adresser Agence
Buser et Thalmann, ou notaire
_\.lohoi\S» Bourohnecht. 1850

de roule qrandeurr ^
R&fflfl UEdefoURNEAUK ]
frf^SurséBfo ĵ
hr CilSkDieafa » Berxn ^
I Wf3diengrsbt5.Wallgasîe.

FEMSÎTÛM

CROIX -BLANCHE
Marly, près Fribonrg

Jtulte* à toute ftcWv e

Agréable séjour de campagne
1908 TÉLÉPHONE

FRIBOURG

En pains
Rangé en paqnets de 1 kg

» » > B >
Semante

Légumes
Pola Victoria entiers, pelés

> » cassés gros
Haricot .*! blancs

> gros bouquet
> ôtuvés
> flageolets

Pola verts
> > extra

Lentilles
Grna ent ier :  du pays

» * » brisés
s» > extra

Riz tept sortes, depais
Grlen gros

» /i i; da pays, première qualité
liais Polenta
Orge gros

> fla
Châtaignes sèches

l \lîi Cafés verts
> SIS I0 »'*" députai. '/, kg

Cafés rôtis
S©CS 5 sortes depuis le >/s kg

leï 04S Articles divers
» o as Alcool dénaturé garanti, 02» la litre
> OOS Amidon Rémy en sacs )
> 4 «O ¦». » en paqnets { le kg.
» 1 ZO '" y en boîtes )
» n m Bougies en paquets depnis le paquet

« irr B'»o«>'«s. 22 sortes depuis le kg.
> O.WS Balata i manche depuis la pièce
> O CO charbon à repasser le paquet de 2 kg,
> O 45 Confiture mélange le kg.
> 0.45 » pruneaux >
» O CS Chanvre >
> O 28 Cat6 de Malt >
> O 38 Cigares (grand cùoix) depuis le paqnet
m st Aa Cigarettea (grand choix) > >' ",« Essence de vinaigre 80% le litre» 030 Farine I" le kg.
> 0.40 Figues en calâtes >
» 0.40 Graine de lin >
> O.40 Gms blancs pour oiseaux >

Une personne 
^ LOUERA

disposant de quelques heures . , _, „„., ,„„ __ .
dans la journée , cherche de * *wy-s. .fosê , deux *W**t*-
l'occupation s travaux de menta meublés dont f un com-

ttEsSs ̂ ss ŝ saâMBSSBBtaia!UK8Sl ŝenstsin et f â«&"« 
*&£ *&Vogler , f ribourg, SOïS eblt- *̂gV„lliî*- .« * SS?51 »,V95i

ti»ak.\r. 19M 2̂KSTL-*é&monney, au ail lieu.

Bi.ncwm„ nata". Comptabilité «HUne loues sur pre A Bennaa, i* ohau-at-atas
DéPôT DE LANONAU : 3*4 pages, relié, t fr. 60

F*»1- GUEDI i i g r p5
Derrière St-Nicolas. — Téléphone. LB VÉRITABLE

toto atonie,' «bas «t îij iu Elixir tonique pour les nerfs
Liqnenn i emporter et bocteflles du Dr Lleber, professeur

est ssss IITSI jusaa'à pris ont ~Sn
. „ „ , . .,—, ,, , _, dl Guérison com-Avez-vousdejà acheté des g E^FS*8 pUto et sûro d«

ChansSnreS ggi  toutes les maia-
de ïamalson d'eovolg ni  »S dies nerveuses,

GmUanïïifrftTSPh zonioa r ï n  mémo les piusopt-
UUIlldUlllOUldiDi rittli gis.* ^e H lfl niâtres, cuérison
Si nou , Touillez démailler sHJiL assuréo des états
ion graad catalogue illustré .wSSSm de faiblesse , doi-
gratl8 et franco, de plus do x KHII Jeurs d'estomac ,
SOO gravures. f i l - '-SISa ^e ,a l5t0 et ('a

J'expédie contre rembour- f BHgiM ioa» Palpitations
sèment : Souliers p. f ille» et | «WfflSW migraines, diges-
garçons, très fort j, n«'X6 29, rjtmWm.Wf Uon dlfQclle, etc.
a S fr. 70 ; n" 30^86, k i fr. 70. ïétiïïs plus précis dana le livre
Pantoufles en canevas, p. Ratgeber, que l'on peut se
dame», k 1 fr. 80. Souliers procurer gratis dans chaque
d lacer, p. daines, très forts, pharmacie et an Dépôt général,
k 6 fr. 80, plus élégants, avec Se trouve en flacons de Vs 1.4 fr ,
bouts , k 6 tr. 50. Bottine» à Vs 1. 0 fr. 8B, ¦/, 1. t f fr. 85.
lacer, p. homines, très for- licugoattea de St-Jacob»
tos, 8 ir 60 ; plus élégantes, remède efficace et recommandé
avec bouts, a 8 fr. 80. Sou- Par les médecins pour les malsi-
lier» p. ouvriers, forts, k °l8s de l'estomac. — Prix du
7 fr. H3865Z 59 S6 j flacon : 1 fr. 25 et 2 fr. 50.

Echange de ce qui ne con- Dépôt générsU i
*$& de la marcha». **«?* HAR™AHH

' SUddwrn
dise garantie solide- Dépôt» : Fribourg : Pharmacie

S e r vi ce rigoureusement Lapp ; Châtel-Salnt-Denls : Phar-
réel. — Fondée en 1880. made Jambe. 87-49

SPÈClALITÈS t OCCASION
Vins ronges français

ftrbol s . Mâcon . B eau j Q lais , Bordeaai
Bourgogne et \iw% ii la Cite d'Or

Grands vint en Suis tt en bouteilles
Agent-dépositaire ponr le can-

ton de Fribourg et la Broye des
« Champagne* Strub » .

VINS OE TABLES
depnis 35 lr. Iet 100 litres

YéritaWe St-Georges, i« cbolx
à 45 fr. l'hectolitre

Battais selon quantité
Futaille à disposition

CONDITIONS D 'USAGE
MAISON DE CONFIANCE

Fondée en USG

Biggekr-Perrin, vins
PAVEUSE

&»». Dè pu rat if

44, rae de Lausanne

A louer, rue St-Nicolas __?_ >troia chambrea et _'.'•
oolMloe. '»«

8'adresser an f « ,Hage . ^
On demande uno _ ^ . -

¦S»Bg.X
SabifanÂUe Mi
Le mellleor remède, contre

bontona, dartres, épala-
MtHHumcnt du xang, ron-
Sears, mp.ur d'jeux, aoro-

slea, déiuangealsons,
front  m , rhomatlamea, ma-
adfea de l'eatomaa, h4-

morrholdes , affections nerveu-
ses, eto. — La Salsepareille
Model soulage lea souffrances el
ae recommande contre toutes les
maladies, Nombreuses lettres e)
a t t e s t a t i o n s  reconnaissantes.
Agréable i prendre, ¦/• litre
S fr. 50, •/• utre S fr., 1 litre
(une cure complète) 8 fr. 059

Dépôt général et d'expédition ;
Pharmacie centrale, rue

dU Moîit-Blanc; 0, tieneve.
Dépôls k Fribonrg : Pharma-

cies Bourgknecht , Kcohler el
Thurler, Droguerie Uapp; k Balle.
GavlD.pharm.; Estavayer : Bullet ,
pharm. ; Morat '. Golliez; k Gh&-
tel-SalnVDanla : Jambe, phs.tn>.

On demande & acheter
oa i loues, pon mtobUe. dans
les environs ou pies da Pribourg

une m îson
de 7 & 10 pièces, aves jardin.

Adresser IfS offres S l'agerce
de publicité fiaasenstdn et Yo-
gler , Genève , sous 81985X.

K wmw
pour personnes tranquilles ou
ménage sans enfants

nn appartement
d» 2 chambres et cuisine.
S'adresser k Bernard Comte,

rue d» Lausanne. 1820

Italie sésame, surfine extra
» Jaf la  Sttrrashôe
y d 'olives
» de noix

llarlcota verts, en '.' , boite depnis la botte , 0.45
Leaalve onverte (très recommandés) le kg. O.SO

» économiqoe le paquet de V, kg» 0.15
» Bianca (Schuler) > .<> 0,30
> Impériale, en psqoet le kg. 0.45

Lapina d'Australie la boite 1.2;»
L.eoUerlla de Bâle le paquet 0 25
Maïzen» en paqnets les 250 grammes 0.40
Miel du Chili , garanti pnr 1e kg. 1.40
Mélaaee . > 0,50
IVoIsettea avec coques » 0.90
Pruneaux , 05 f ru i t »  » 0.55

» ea caisses le kg. 0.80 et 1.—
Pola verts ep conserves depuis la ',!¦_ boite 0.40
Pétrole d'Atn&rique, garanti pur, ies 2 litres

avec 2 boites d'a l l u m e t t e s  O.SS
Paille de fer, lo paquet de 250 grammes O 20
Sardine* 10 marqués depuis la boite O.SS
Thon en boite «/s > > O ao

» français , ouvert, l"1- marque la kg a . HO
Sonde en cristaux > o.io
GrntsHe comestible « Le Porc > > 1 OO
Walndoux d 'Améri que , garàn'.i pur >' 1.30
Sancetomate8 la boite.de 200 gr. 0.25
Tablettes, grand choix depuis le kg. O.OO

WIUM
pout tolgnw un jM>M mèBi»,connaissant un peu la culjiî?

Adresser los offres sous chi»,,
HS3»¥ i KtMMtt 46 *ffiS
Baasenstein et Vof f̂ Jêri i^

Personne sérieuse
cherche plstce dan» un m,gasln oa reprendrait nn pem
commerce. 1097 ™

Adresser Us offres eoat chia,h
HSSOOf, k l'agence da publlciu
Baasentttinit VogUr.Fribou,,

MISES PUBLIQUE!
mercredi 28 mal, i iO k

du matin, * la maison j u_n .claire, k Pribourg, l'ofUce <ù
fai l l i tes  de la Saiine exposin
en vento les immeub les  s ¦'

café-brasserle da Beliédért
A Friboarg, taxés 6O,0C0 &

Pour les conditions, a'adresi»
au fcureou de l'office précité.

On demande nne au taa coaiant d'an bon strvic»
poar ua ménage de deux pet-soni'.CK . 85 fr. par mois.

S'adresser & HaasenBtein et Vc
gler, Porrentruy, aoû» Hl&î?

On demande, pour la Salis*
allemande et pour une nombreux
famille catholique '

une personne
d'un certain ftge, aimant les es.fauta , Bâchant coudre, raccom.
moder, faire la lessiva et &'occg.
per des travaux du ménage, sauf
la cuisine. — Bntrée de suite.• (Jage, de 45 k 60 fr. pu moh

S'adreiser : Casier pou ai
A'« 46G4 . Thoune. 1992 '

fl REMETTR E
au Boulevard de Pérolles

un appartement
de 4 chambres et dépendances.
Chambre de bains, balcon,
gas et électricité.

Pour tous rense ignement- ,
s'adresser S Ryser & Thaï
i i i nn i i , gérances d'immeu
ble», '{*' étage. Banque po-
pulaire tuisse 18ï9

Boulanger
Un bon rassujettl, muni ds

bonnes références, trouverait de
suite de l'ouvrage chez Mm» Vve
Déglise, Châtel-Saint-Denis .

le litre 0.80



BIBLIOGRAPHIES

p,of«»!âlif Armand Cherpillod , Champion du
«onde de Lutte libre : M AN CEL DB Jiu Jrrstr,
coups usuels, k l'otage des 8ociôtéa do «m-
n,jiiqu» , de l'armée et do public en général.
i vol ln-12< Illustré de 90 planches, d'après
nature. Relié toile , 2 fr. 50. - Attinger, f. è-
ref, éditeurs, Neucbltsl.

folt» compatriote À. Cherpillod, de Silntc-
rr'ols Qul a conquis le titre de Champion du
œoiidè ia Lutt8 ,",re BUX l6lt3 *Por l1™ ln,u-
T_tet en 1901, k l'occasion du couronnement
i'EdoBsrd Vil et l'a conservé ils» lors, vient de
noos doter d'un Manuel de Jiu Jilsu. U est

jdflj de dire à nos lecteurs ce qu'est cette
latte nationale Japonaise, qui depuis un an fait
ses adeptes dans tous les rangs des psuplea
«ropéena, mais qui passionne surtout ceux

* i ont l'occasion d'avoir dss enseignements
directs d'un professeur émérlte. Constate n <
nuisaient que M. Cherpillod est le premier
ntofeiilonnel européen qui ait pratiqué le Un
Mio Msn avant U» sensationnelles rencontres

^rtooooooooooooooooooc
)( Meublez-vons tonjonrs anx grandes |J
g Halles mx Meubles §
O o ù  vous trouverez toujours un choix considérable de Ç#
. chambres & coucher de dlve's styles, ainsi que f \

Ç? dei salles &. manger et des salons, depuis les Jf
Q plus simples tux plus élégants. Eu plus. H y a une Çj
ïï exposition permanente de 40 lits mon'.éi oo toua P\
mi stylos, qualités et prix. .JJ
'J On se charge également de tous los travaux concernanl \_,
ïî U fabrication et réparation de snenbles. Il- #\
5/ Série, stores et rldeaax. H1803 35 Jgf
y. Ateliers de tapisserie, ébénlsterie et de peinture R
V 8e recommande, n
W <S. SCHWAB, propriétaire, JJ
Q Rue des Rames,: 1-17-iG5 (pre * du marché aux ch'.vaux). ÇJ

gKKlOOOOOOOOOOOQOOOQOdi
Fabrique d'articles de voyage

Grand choix de malles, valises, plaid: - , tacs de voyage , sacs
tyroliens, pochas de sommeliéres, petit» sacs de fantaisie pour
aim»S (nouveauté), portas monnaie, chaînes do montres cuir , col-
liers de chiens , ete. H£0:7F 1774 810

So recommande,
Hoirie Lndin, rue des Epouses,

prés de la cathédrale.

A VENDRE
1» A Fribonrg, plusieurs villas, sises au Boulevard dt

Pérolles et au Gambach ;
i» A EVlboarg, diverses maisons de rapport ;
3* Dans la Singine, ploslenrs domaines de SO, OO et

60 poses, avec bâtiments en bon état.
S'adresier & l'agence générale d'assurances Corboud et Fasel,

rue du Tilleul. X' 153. à Fri-ourg. Hej8-W 660

DEMANDEZ DES CATALOGUES»!

VISITEZ NOTRE EXPOSITION -A. Z"CT_RICH

GUGGISBERG
Altitude 111(6 m. Point da vue mfgoiflqua , Goggetshorn 14( 0 m.,
4 b de Birno, facile é atteindre ave: la poste : llorne Scbwuzin
bourg Gusgisberg. Agréable séjour de campagn», balles f.rê 8 d«
taptus A proximité, vue ?¦¦¦¦»: rb ¦• sur les Alpes et le Jura.

Bonne cuisine et des vins réels. Prix de pensiot modéré.
Ouverture le 15 mal.

Ss recommande, Le nouveau propriétaire :
Alfred Schwab, chef de cuisine.

Téléphone al télégraphe à la maison. 1925

0 « LESSIVE SCHULER », il faut qu 'ici j s fête
Tes nombreuses vertus, ton efficacité !
Je te c l imiterais  mieux si j'étais un poète,
le voudra i t que partout ton grand nom fû t  cité !

A vendre, dans ln ville de Lausanne

immeubles dô Biant-Mont
Sr/Îcil! i3883 "*' < comprenant 6 maisons d'habitation,sont doux occupées par le pensionnat Frledel et Hûrzeler , convlen-
Wrn l a?*!l roar  cUn'lue ou ponsion d'étrangers. Au nord ,«OJ in» de terrains, dans situation admirable, propres i recavolr
'"^«•.ruc'.loi!8.

Pouç renseignements, s" dresser au notehte Gaulis, à Lau>s»nne. B3iH7L 1793

des scènes parisiennes, et que , depuis quelques r en cotnparshon des autres ministères d'Eu
années qu'il le pratique, 11 a pu se rendr* un
compta extet de la valeur de ea jeu'étrargtr
ainsi que ds l'uisge qu'on en peat f si n i htx
nous. Or, M. Cherpillod , sans vouloir en f:ire
un art mrslérliux qui réduise à néatt nos
écoles nationales i» gymnastique, en rt:om-
mande l'ét ide Ii >a recommande surtout aux
Sociétés ds gjmoaïtlque et i l'armée, et 11
explique pourquoi. Nous ne vonlons pra «f
Attirer Ici un sujet qui nous conduirait à ré-
péter sa brochure ttès concise et très cette.
Nous nous bornerons k ajouter qae lasplanebs*
de son Manuel sont extrêmement suggestives.
Involontairement oi se pilpoen les examinait ,
pour faire une torsion de bras ou do poignet ,
aae contorsion sous nn eïïort supposé, et noas
sommes psrsualés que ce Manuel aura un suc-
cès réel auprès ds tous ceux auxquels 11
s'adrais*.

TAUC.EAO DES MSMBRES DO C0N8EIL FÉDÉRAI.
roua 19C0, richement édité psr r i r .J t i f . i t
artistique Orell-rassit , à Zurich. (Prix:
I franc )
II a la vie longue, cotre haut gouvernement.

¦"»¦"¦¦¦¦ A SANS HÉSITATION
1/A 13 ! f C" Q j Pour un séjour d'été Incoœpa-
"**sTIV/dO || rabV, allons chez L* Coqnoz

Jambes ouvertes ! Hôtel Bellevue SALVAN
p l a i e » , varicocèles, I Pans ion depuis 4 fr. par joar .
era(mw, etc., guéri H ——————————3&seKHS1 JEUNE HOMME
ITm ŜE ^hl __ ^S£3t I fort ot rob iste - da toa,« coa-
SSSS5& ™ .èaoî. I <*». estdemaDdé c >Te
Euvoi partout contre r m- B o TlTîPftlltlbour<«mst-t. 1563 H -Lr Jr* *¦'** "*

Eus. Kornhaber, I l  S'adresser*Fr.Grandjean,
herboriste diplômé, j boulangrr p âtissier, Gr»nd'-

Gcnôvp .Tour-aaltresîa . . U Rae, Romont. H2r30* 193Î

S *&«4^$y£f x ?  ia m%
^"ert mr?r^ ï̂  II Fl COChôP D mand*z le tarif d'armes

CLAIKL W é  % A l t  V/VV/ss\3i  en tous g*nr*s 4 la maison
i A Mtrn i F l l R P  t s  connaissant aussi les iravaux de Pelilpierre , fih & C°, Neu châteLLAME1LLLURL K -  J «*»«*•¦, H2237K 1911 883 |*r Prix coun 'spécial de
WITT 7 F B " Eotrée dins un mois environ. f / f  Bovolrera extra sol
U U i U l J  f f »  ' ' gnés. Munition». Réparations.

à PARQUETS la A loner ponr le 25 juillet «&* »,,&
,' I «c c\<u>e \a»«4b, K La Sociélé immobilière de ¦—^^^——^ Ml
• tiwioxc, ewtotdM W Villart oflre k louer , dans son 

^ • , i •_. .

I SUE t SastaSHSBflffBBBSïa&e Dessmateur-architecte
m H T O I L I N I V U D  -m Charmj'.tes : Un apprenti est demandé
¦Eïiw  ̂ URS. Jj/Sm Deux logements de. 5 pièce? dans un bnrean d'architecte,'*a___Ç$fej£ggS/^____9_&** avec chambra de ba'.n , cliaullage de la ville. Entrée le 1" ju in .

a n - J - ....i .s. p..f,/,„«„. central, lumière «lectrtfjue. Adresser oflre» et références èP. awdi , t jm.s-s**.,trtDourg, Un grand maoasin. 16i7 Baasenstein et Voiler, Fribourg ,L Pernet , » » ™>"ont , S'adressf r « M. Ane Grand sous chiffras H2236F 1940H. Treyvaud , » > Bull». on au Café de* Chaïmette». 

IMIIW^—i ii 1 j 7T7T B 
E:a s"8 J°«rs

n . . Avendre .pourcausededécès I iesJofIreset toute bosseur
HftSDirStGUr •'can Bœrlswyl, à Bel- I at/ oo" disparaissent. 1 fisc,s SWW |#II M S.»/ f*nx. effre k vendre aon I * Z fr. de mon oau anti-

(Chlorozone) DOMAINE g j S^rJ^SS^IS
Appareil indispensable pour de la contenance d'environ 20 po f aussi rapidement oourdon-

U guérïon de U faiblesse de aesdeterraindepKmlèrequalité. i KK fhMSÏffiSSS
poitrine, des bronchites , do l'em- Orange, écurio, aveo uue bonne I Uta. » fr

^
S- ficher,

phy.èmè, asfhme, stranslbénia soiuco d eau, porcherie ; maison | 
méd.. as «wb (Appenz^l

e mimi» par ln=ufflssace res- d'habitation, eau a la cuisine, B Rh. -SxM EU9G 30o-159
plratoira et manque d'oxygéna- més»nIquo 4 ba«r->. pilon dos —- ¦ — —
UoD dusacg. -1122 avec force d eau suffisante, entre _ f ) n f m i l f .  mûri i pn  P

L'emploi régulier du respira- deux étalions de chemin de fer UpTiqUO fllQUiUUIrJ
teur « Chlorozone > chez les . , Exésitlon soignée et aaranli
Jeunes gens, augmente la copa- T\, Tï {lATJÎlTÏÏ^ I PT '' -1 '• -  ' • !el ordonnonces de
cité r«»piratoire, vivifia lo fiang U LL. uailUUlJUUuA MM. les D" oculistes; verres
et rend les poumons rêfractaires rfonflofn-nmArlcnln extra fins et cristal de roche.
aux germss*de la tuberculose. 7? . , .  , . , , W , , ,- ™* ™dérés. K1430F 1356

Pour tous autros reaee'.gne- U)IW dis Fralles « Cet!» tt u Fulutlpiit i». Favre, optic/en-éfeetr/olen,

iSr% ̂ Wya
's^rne d̂e SBCC6S. de M. Ch. Broillet,méd.-dent 63. rue de Lausar.ne, Fribonrg.

Candolle. SB, Genève. A PAYERNE —ROTlHU-M
1 J Consultation' tou^lenjcnil ia, HBMW  ̂ '

.. - de 8 à 4S h. ot de £ & 4 h .  fc res de-chaussée de la
Illaladl6S CieS yeUX Maison Comte-Rupin iHlla TPàllTT

Le Dr Verrey, médecln.ocu- vis-d-ris du Café du Pont 
C.T , ,,

listp à LauMui'O reçoit à ' ' S'adres., par corrospondanco,
FrlboarK. 87, rue de Lan- Leçona écrite» de comptai. , 4 M. Paaqnler Castella, *
sanno, le V" et le 3« Samedis de américaine. Succès parant. Prosp. «f»«;n»» g pour vl»lter * IU.
ohauue mois, de 8 k 11 h. du gratis. K. Frl«oh , expert Nlo^«" Wgf 4VÊ**aïASgiï&
matin 88 comptable , Zurich F. 38. 840 I de l'Université, S. UiS-T 174

rope. Et le tablesn du Cossell fédérâ t , qie l'on
rencontre eujourd'bol dans toules lee chaumiè-
res de SiUse, n'ett renouvelé cf»sqi6 année
qus psrci qae chaque BDBé» ocèae nn coureaa
p.'èjldeatdala Coif«14rat!oa. Pour 1906 c'est
le DrLonli  ?orrerqi ;I prend la place d« U Usx
Rachet , à la meglstraturesuprèo».

L BORAIKE Kucsi pour l'été 1906 a paru tt i«
vii-d aaos toutes ies librairies et chtz i'td;t:ar
B Kt Uil , à me.

11 titre entre autres avantages, sur «ant de
pob'.lcutloBs alnlltlres, celui d'ane carie très
nette du réieau des chsmlns da fer «u 'sses et
de cinq cartes spéciales, en trois couleur, , d«
uos réglons lss plus fréquentées. Nous ls re-
commandons tout particulièrement aux voya-
geurs et touristes.

Si Yons îonlez aïoir nn; cœnr sain
an estomac solide el des nerfs tranquilles, et lei
somerïer tris, butes du café de mait Kathreiner

A LOUER
2 logemenU de 4 et 5 pièce',
raisiné et dépendances. . 1658

S'a-Irssser : rne Grimons,
X» O, au S*» étage (Bonlevard).

H. Charles de Weck, d
Cormanon',ViUars-sur Giàt i .  ),
daais.r.de S3T ARMES

Chemins de fer de Paris-Lyon-Méditerranée

U Compsgnle délivre toule l'année, k la gare de Parla P. L. M., aiaii qae dans les
prlcc 'pales gares situées sur let itinéraires , det billets de voyages circulaires à itlaéraircs fixes
très variés, permettant de visiter les parties les plus intéressantes de l'Italie. La nomenclature
complète de ces voysges Heure dans le Ltvret-Gnlde-ff oralre P. l_. M. vendu 50 cent,
dans loutes les gares du réieau.

Cl-aprèi, à litre d'exemple, l'indication d'uu voyage circulaire au départ de Parli ,comprenant dans ton itloéraire Marseil le  el Milan , où ont lieu, d'avrllià novembre 190$',d'importaatet Etpoilticns.
Itinéraire 81 A 2 i Parla. Dijon, Lyon, Tarascon (on Clermoat-

Fcrrandj, Nlmea. Cette, Nîmes, TttraMOon (ou Cette, Le Cailaur , (saint-
Glllea), Matraeille, Vintlmille. San Remo, Génex, Aiovl, Alexandrie,
Horsara (oo Vochera. Pavie), Slllcn , Tarin , Modane, Culoz, Bourg
(on Lyon). Bl&con, Dijon, Pailâ.

(O voyage peut être effectué dans le sens Inverse.) 1990
Prix 1 I» datte : 191 fr. SO. — II-* clasie : 139 Cr. 85.

Validité : C0 jours. Arrêts facultatif! sur tout le parcours.

Voyages circulaires en Italie

Enfoncez-vous bien tous
cette idée dans la tête

que les plus pénibles tra-
vanx d» Vite toat «op-
primés par le monte-
foiu Gendre. Décharge
d'un seul coup, foin, cé-
réales et regain. Ma i
bras, i chtval on par
électricité. 1390 657

Demandez catalogue et
réféxences turprtnant»

Brevet suisse, fran-
çais et allemand.

ï. GENDRE , constracteof, M)0nrg (Suisse)
Manufacture de saos en papier

PAPIER D'EMBALLAGE
E. ANTHONIOZ

Jacques Villïger , Fribourg
successeur H2075F 1802

PLACE NOTRE-DAME

I Etablissement Itydrotnôr&pique 
^SCHŒNBRUNN Si, I

Très xecommanaè pour le trai emtnt des maltdles du H 1
système nerveus et dts organes de la digestion , troub'es de ¦ :
la circulation. Saiion 15 mai-15 o:tobre. Parc iiyliqae et pro- H
Dades ravissante». Service et cuisine trèa soignéi Prospect is B
elrense gr,emflnts détaillé3 parD r H»g*Iin , méde:in-(iirc'.t I ¦

Hlll lllllllllllllllMiUlllll III ¦IIIIIIMI

^̂ 
Hôtel du Lac

WÈ. ;̂  ̂ ESTAVAYER

i||B g '{v g Vf  m. Ernest BERCHIER
I|Py[j&JBEMB TmjtjfiP, Von sp lendide nar le lac. —
Kfer«S§jji WmKj mWJËm T*rras»C3 ot balcons. — Salle pour
^^~ 

ĵflliJJÉlLZl^lffiH sociétés. — Bain*. — Pentioa et
_gp-.'̂ :: --̂ ~ :̂ :----~v, ' ¦ chsmbics i' r c '- i°« ordio. — Table
'̂ ^__^^_â^a^~^XSi d'hôte. — Restauration â toute heure.

Agriculteurs ! Achetez les Térltables bn! ûe Ballalgnes.
L<-a 89ules do fabrication sulsïe, les plus tûres. las meilleure».

En finie eht t tcus loi marchands de fer. H32023L 1845-817

_«« TRAVAIL PROFITABLE

î WWŴ î fS 
?S^H Sur r Oî machiecs à tricot 'r brèveté ;j

S^^^Sfflô 
francs 

et 

plus 

par jour
K» (',\ "̂^^^JB EOnl facilement i 

gagner 
à domicile.

BMW Ĵ 
LA DI

& TANCE 
NE FAIT Rl£N

^*^^^^^^^^  ̂ _ ̂ —=^— De imndez prospectus. •

Tlios. H. WHITTICK & C», S. A.
Sociale de machines i tricoter pour travail à domicile.

Zarich, Klisgesitras., 31-33, HZ S ; Lausanne, Zzi  ds Bcurg, 4, H2 B

Pâte dentifrice au W^ ĵ
Celte pûte, fabriquée avec dcî prodoiU de toute première analite,

a Ifs rfêraes propriélés antiseptiques que l'Elisir dentifrice
an lAjaotorm j  do plus , elle blanchit les dents tout en donnant t
l'émail un éclat incomparable et en les garantissant contre
la carie»

Elle n'Irrite pas 1-s gencives mens les plus délicate*, aucontrsirs,
elle Ie3 raturant et prévient ainai le déchiusf eaisnt des dents.

Not™ rate dentifrice au Lysororm est ri commandée par les
autorité» mélicales : elle n 'est ni lox que, ni caustique et ce con-
tent  aucune maùfra nuisible; dc plus, »°n cm PJ°' «Vor .£_?
p.usaer - ab'.oi. „_ . , B8JM8L 1866

Venta au détail : boite, 1 te. S» j tube, 3 o cent.
Gros s Anglo Swiss, Aiitlneptic, Lansanne.

Vins en gros
Les soussignés ollrint des vina rouges ot blancs, de provenance

directe, garantis naturels aux prix ci-bis indiqué! :
Rouge * i Blancs

pir 100 litres. I P»r '00 litres.
Vaulrell Fr. 33.— I Catelogne Fr. 33.—
Mont»gne » 35— I S t C u g a t  » "to.—

a super. » 40— , etc. I » sup. > 40.—,etc..etc
Fût» à la disposition des clients. 1766

José Rlbès & Ct», vins «n gros, Mondon.



BANKVEREIN SUISSE
Bâle, Zarich, Saint-Gall , Genève

CitpiiaJ-aclkins : Fr. 50,000,000. Réserves : Fr. 13,000,000.
Jusqu 'à nouvel avis , nous cédons les

OBLIGATIONS 4 °|0
de notre établissement AU PAIR, aoit nominatives soit au
porteur , de 3 a 5 ans de terme, avec faculté réciproque de déuon-
c'.»tion six moia avant l'échéance. H20273X 777

La Direction.

9HT $ente à crédit TPI
avec pavement  par mois

Confections pour hommes et garçons; pour
dames : Jaquettes, blouses, jupes ot j u p o n s ,  en
tous genres, corsets, robes pour dames, drape-
rie pour h o m m o s , toiles de ménago,  cotonnes
percales, f laneJlonos, souliers, l i t e r i e , etc.
Cmiln If ( n n e  He»ne, rus du âfarcfi<5. 28 el 30
«LlIl l l lJ  IVidUS Zurich, Place de la Gare._

Resr&taUat : M. Alex. Amey, Ans» it \i Gne , Tribowg.

§ cea sion exceptionnelle
A. vendre on à louer, au centra de la Ciuyéi8, cour cause de

sant' - , nn g*and commerce consistant en épicerie et
boulangerie. Suivant dé-ir ; on pourrait y ajout»r un gros
commerce de vin». Achtst annuel e 70,000 Fr. Dette»
maison pourrait  prendre beancoup plos d'extension.
L'épicerie, la boulangerie, la cave pou/raient ^'exploiter séparément.
Convieair ait pour preneur sérieux ou succursale.

Adresser offros écrites tona chiffres H448B k l'agence de publicité
Haaseaste in et Voiler, 4 Ballj. 1826

Koua informons l'honorable public que nous sommes devenu
propriétaires de la nouvelle

carrière de pierre dore
STURNEN , près Zollhaus

Nous sommes fournisseurs de p ierres de snoelona, maçon-
nerie et pavés. H1S19F 1627

Entreprise de travaux de pavage.
Job. CO I TIX G A Ci*.

^^ Vos Cheveux tombent-Us, avez-veu, dp, pellicules |̂ B^KÊk v\ ûs-e ùema-nK&Aiaoua ts I A t.' teP ^___^^_É
tB FAITES UN ESSAI AVEC LA Ilg

f LOTION AMTISEPTIQUE POUR LES SOINS OEU TÈTE L 3I de CLERMONT & E. FOUET à Genève, 
 ̂

g

• 
fiecon__m»ndat>le mdzne pour lee euTaots. _A

ta note tans tout la» magulu ia CoiSaurt et Pvfiuxriu. ^

1TESTA " SEPARATOR
Ce « Separator » Ubrijcé en Saèie et

lancé récemment sur le marché , réunit i une
construction extraordinairement simple st so-
lide, une grande force do proiuc'ion et d'écié

Lu machine a déj» èié exp érimentée avec un
txAa crand succès a la station d'essai de l'Etal
t,-.lanrtaia à Mustlala. ainsi qu'à la statloc
royale saxonne d'eJsai pour les machines et vdSIk
ustensiles agricoles 4 L»ipz lg. Les rapports y T_D\
r t. ' a t i : . i sont a disposition- :BS.- ^

J.es machines « hcpursator * sanl livréss ^g Bpy
ave- Garantie pleine e: entiô o ^^^^^~

Elle» EODI fournie» dao» les grandeurs suivantes, comportant un
tnvail nL- heure de rssp. 80. 125, J00, ?0d, 400, UO. 700 et
Ŝ AsU B*« & 

OS 
Pribourg. H2008F 1751

^m p̂t̂ l^aà̂ u^zŝ ^*^ar̂ ^»*VI ^  ̂ *»W*--*.nH»- 0

t Premières marques d'automobiles i
J Voiture» depuis 9 B P 4  cy l à ISO 3P J
¦Ô DEMANDENT AGENTS *
L bonnes conditions ; jaunes gens de bonnes familles et L
l aolvables peuvent aa faire situation SJI4» ble. a
j? Adres. offres : Cas» Stand 4338, Genève. J904 »

%t «ifr > . . nr t , H t̂ w- i ¦.""*¦  ^n.i^nTt î if t ' V^y

EN VENTS PARTOUT

€Mê & mmM
préparé selon la méthode autrichienne, par la

Fabrique de succédanés de cafés
K. Mlcollet & C'", k Satigny, près Genève.

Ce pro luit donne un café au lait des plus délicieux iju'il serait
impossible d'obttuir par tout autre protéié. ta-e.ni -r *¦»,

Chaque bitte renferme le mode d'emploi.. mi»4& i&si

A REMETTRE
nm ageaee immobilière

bureau do piaccnJente, très bien achalandée, à des conditions
avantageuses. Bntrèe * volonté. 

S'adresser par écrit sous chiffres H2I93F, 4 Baasenstein et Vu
gier , Fribourg. laos 871

Vin ManqfpjYin ronge |
" aferajl juiaU ait, coupé aveo II

de raisin* secs 1» yp^}JSPy (vin de raisins i>ecs) >5
i ZO tr. le» K» M ¦S*2ll>̂  k s»y ,,. lw ico m. H
pris en gare 4e Morat contra remboursement, rc
* ijjîr ïùts k disposition. H436F 593 289-9 H

AuIpifU les chimiiUs. EcttsaUllms gtslU el fcinw ft

OSCAR R O G G E N , MORAT)̂ ^^^^^^^^&k
Bureau à louer
centre des affaires , lumière électrique, coffre-fort , téléphone ,
lallation complète >l on la dét.tr«. Prix avantageux. 1997
'adr ster ï MSI. II. Reltln & o, banquier», Fribonrg;.

i Em. FROSSARD j
S fine de Romont, 21 F1IBQTOG M do WmA» II i» CC^Ĉ LZ^— S
% Grand choix d'outils agricoles c
9 Faux, Fourches, Crocs, Plochards, etc., etc. j -
^ Chaînes, Cordes, Brosses (
• Treillis galvanisés, Ronces artificielles 1
• ARTICLES I>E1 MÉNAGE i

r ^ r nMACHINE A ÉCRIRE *SI

SMITH PREMIER |
KooTeam modèles arec . parfectlonnernsots sensationnels et sans concurrence. i i
¦' sassag ' . . ., , ,,., , . „ ., ,, m 

¦

SMITH PREMIER TRICÏÏR0ME I
permet d'écrlro *n trois couleurs différentes des pièces coplables et non copiahles. j j
Substitution instantanée d'une couleur & l'autre. UtUltatlon complète du ruban
encreur sur toute sa largeur de 85 mm., qu'il soit à une, deux ou Uola couleurs

SMITH PREMIER MODELE 9
a\-.;c QS c&ractèrea et chsriot interchàogeable. Avantageusement employé pour la
correspondance polyglotte, ainsi que pour des travaux nécessitant un certain nombre
de signes spéciaux.

SMITH PREMIER BILLENS
pour l'MabUssti&ant de factures et comp tas  aur livres, permettant ainsi de 'nouvel'es
applications de la machine k écrire.

Depuis longttmpj la SMITH PREMIER a èlè reconnue par tous les connalsaecrs
comme étant

LA MEILLEURE MACHINE A ÉCRIRE BU MONDE
Les perfectionnements c' dessus , qui ne'se trouvent toua réunis que dana la

I

S.M1T :I PREMIER , ainsi que toui ses autres avantages d'uue Iccoalestible supério- j
rivé, lui assutent aussi pour l'avenir la première place tur  Je marché mondial.

Paris 1900 : GRAND PBIX s. j. i ± & A A St-Louis 1904 : HOBS CONCOURS

Plus de 350,000 machines en usage 1
Cslstoqnts sl posçeclBs qruis H fraw. _<èmo.slrsli02 tl mit» s l'esisi tut eas_ 3Cja\m'. d'tchtL

The Smith Premier Typewriter Co.
 ̂

Genève BERNE Lausanne _^Ë
|, 

B«o Zurich 
i|

PNEUMATIQUE "T f̂lfH

CONTINENTAL
j /tk Wr Succursale de " >:i

m$4£p3^Êr .. . Succursale de QESÈVJBS

j Ŝ  ̂
Alfred BAUER, Bue de Hollande, H

U l \  TrantweÎD, nllèia; Eribourg îSSta^'ft^nSB^btâqiie I V.
\M kno}d CQûrtxdMiïmQRrn£0,d&

 ̂ SI
IBj Ufsje c)i//7i/queetle/n(u/*edstoutgiBart«id9Viteaants , css7_irt.dsllts,ridssax,étslfesds f 

;

| |  nsal)ls',tspla,gsats, s9allsrsd«bal, oabrellesl(sU«tsrUl denUU«s,plumstt_.'a«Uutb*ito. ' i I

Gros bénéfices à réaliser
pour les Capltallsteai et Splostlateovs, avec la

RUSSE NOUVEAU 5 f |0 1906
en achetant i t. rae S&00 f r  de tente urée une provisiou de I0Û<I fr,

espoies ou titres.

BÉNÉFICES A PBÉVOIR ; 6500 francs,
S'adresser d'urgence au Comptoir général de Transac-

tions, 07, rue de Richelieu, P»rl*. . H8062X 1869

hk awx ^mmw^i^
A loner, S grande» cave»^onsomble ou séparément.
Divers Iocaox pouvant ser-

vir da magasin, dg Bureaux, d'en-
trecAt , ou d'atelier t ranqu i l l e .
' 1 logemeat de 6 chambres

et 2 de S chambres, le tout t ièa
confortablement situé 41'Avenue
do Midi, H19ÏF 345

K-.jti éo au printemps.
S'adresser a H. Hagg.Slone,,entrepreyieur, FrJlionre .

Vins rouges de Bordeaux
lDOi la Bque (225 litres) 185 tr. la demi 75 fr.
1803 s > > > 155 » » » 85 t
iMO > > > > 185 t » » 100 »

Franco de tous fraia on| garo de l' acheteur .  — S'adrossor d <V. C.
I^sal, Leican-Bruïtvin , k ( Vuo», prèa Bordeaux (France). fj <â

Domaine à vendre
Pour causo de départ , on offre i vendre, dana le district  de uQltae, 1 iiToxlmlth de deux garea, sass domsilne de bon rap.

port, de la contenance de 81 poses, dont 1 en foret , en uu seulmaa, aveo tttiin bàlltnentt d'exploitation , comprimant chacun
logoment, grange ot écnrJa, nn» scierie aveo machine i battre, ins-
tallation nauve et moderne.

Entrée eu jouissant» au il ftvriar 1907.
S'adresser au notaire F. Conns, à Bne. 1722 785

BAINS DE BONN
près Fribourg (Suisse)

ouverts clè>s le SO mai
Séjour agréable et tranquille. Balna chauds et Irolfa. Douohes et
enlousss. Bonna cuisine. Prix modérés. H2?05F 1928 880

DEPURATIF GOLLIEZ
Sirop de broux de noix ferrugineux

préparé par FRÉP. GOLLIEZ, pharmacien d MORAT.
32 ans de succès et les cures ka plus Heureuses auto-

risent i recommander cet énergique dêpwatif pour rem-
placer avantageusement l'huile de foie de morne dans les
ou «uiTanta : S2F 116
Scrofule, rachitisme chez les en-
fants, débilité, humeurs et vice du
sang, glandes, dartres, éruptions
de la peau, feux du visage.

KT Beconslihiairt , anti-scrofuleux. anU-rachltique par excel-
lence pour touw» les personnes débiles, faillies, anémiques.

Ea flacons de 3 fr. et B fr. 60 dans toute» les pharmacies.

Hôtel-Bains de Crochet , Bex-les-Baios
Réouverture le 8 avril 1906

Restauré et agrandi. Pourvu de tout le confort désirable. Chauffsmcentral. Orand bail . Billard . Fumoir. Restaurant. Belle terrasse enplein midi. "Véranda ptomenade de 85 métrés. Service par petites
tablea pour familles. Pension depuis cloq francs. L'hdtol est situé
au milieu d'nn grand parc naturel avec vue sur toutes les mon-tagnes onvironaantas.

L'établissement de bains, aveo masseur et masseuse de promier
ordre comprend l'hydrothérapie complète, lea bains siléa, d.'<iuimire, oarbo-aaïeux , auifnreu*. résineux, etc. Application de Faneo
Balna de lumière. H3I701L 1398 '

Pria a la portée 4» chacan. Prospectas franco sur demande.
Les propriétaires : K, Pssaicbe & VJ:

CHOCOLAT
iUTO-BOISETTE
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Sn venle à la Librairie catholique suisse

130. Place Saint-Nicolas et Avenue de Pérolles, Fri/soura

Brochures illustrées de propagande
à 10 centimes

Vie de sainte ifartàe.
Saint Expiait, i
Vie de sainte Catherine d'Alexandrie *
Vie de sainle Cécile.
Vie de sainle Agnès.
Vie du Père Damien,,
Histoire Saint *, racontée aux tnft&ts.
Vie de saint Maurice.
Vie de saint Sicolas.
Vie tle sainl louis du Ûonsagu».
Vie lie saint Stanislas Koslka.
Sainl Français-Xavier et les martyrs du Japon.
Paroles d'amour de Noire-Seigneur Jésus Christ.
L'Enfant Jésus , protecteur de l'Enfance.
Prières du malin el du toir el prières de la if esse
Uon Baptême.
Cantiques d» Mission».

Brochures de propagande
à 15 centimes

le soldat chrétien. Vie de François Philibert
Les enfants Martyr», p»r i -M -A.
Actes de sainle Perpétue , psr J.-M. -A.
Saint François Régis.
Sainl Antonin.
Sainle Rose de Lima .
Sainte Catherin» de Ricci.
Saint Teltne.
Saine Raymond de Pai.wi.fori.
Sainte Catherine de Sienne.
Le bienheureux fimocent V,
S«iul louis Bertrand.
ScwiX ffVCtS$tô$ya.
§ai7.i Dominique.
Saint Thomas d'Aquin.
Saint Louis de Gonzague
Saint Stanislas Koslka.
Saint Jean iierchmant.
Saint Ignace de Loyola.
Sainl A Iphonse Rodrigue
Sainl Pierre Claver.
Saint François Xauier.
A clos de sainte Cécile.


